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V.

M. Pierre DUPUV

Protp.-vit .Co-dir. du
Petit Parisien. Dép. de
Blaye dep. 1902. Créât,
d» l'assis t. aux conva.

lescents milit. Dlr. de
la mission d'essais et
d'expér. teohniq. Com.
aux tra-nsp. marit. et
à la marine mardi,
depuis mai 1919.

• *

M. André BALLANDE

Armateur, proprié.
taire-vitto. Ane-, juge
mi T-rttx de comm. Dé¬
puté de Bordeaux de¬
puis 1906. Membre de
la comm. des douanes
et de la marine marc.
Censeur de la Banque
de Franco. A perdu à
la guerre son fils uni-
fltte.

A

M. G. COMBROUZB

Attaché à l'inscrlpt.
maritime. Puis viti¬
culteur. Maire de St-
Emilion dep. 1896. Dé¬
puté de Libourne dap.
1908. Secr. de la oom.

d'enquête de la viti¬
culture. Membre da
nombreuses commis¬
sions.

♦ *

fl. Edouard EYMOND

Prqpr.-vitio. Maître
des requêtes au Con¬
seil d'Etat. Député de
la 2« circonscription
de Libourne dep. 1912.
Membre de nombreu»
ses commissions. Pré¬
sident de la commis¬
sion des pensions.

M. Pierre DIGNA0

Propriétaire. Maire
de La Teste depuis
1902. Conseiller géné¬
ral depuis 1904.
A fait toute la cam¬

pagne comme lieute¬
nant, et comme capi¬
taine. Chevalier de
la Légion d'honneur»
Croix de guerre.

• *

M. Georges CALMÉS

Propriét. Préfet ho¬
noraire. Dlr. des jour¬
naux officiels depuis
1913. Fondateur et pré
sident de la Soc. des
blessés au travail. Di¬
recteur du cabinet du
ministre de l'instruc¬
tion publique. Officier
'de la Lé®. d'honneur.

M, Georges MANDEE

Collaborateur de M.
Clemenceau dep. 1903.
Rédacteur è l'Aurore.
Collaborateur direct
du président du con¬
seil en 1906.
Depuis 1917, a rempli

avec une énergie In¬
lassable les fonctions
de chef de cabinet du
président du conseil.

•
* •

M. Joseph CAPUS

Fondateur et direc¬
teur de la station de
viticulture de la Gi¬
ronde. Membre de l'A¬
cadémie de Bordeaux.
'Auteur de méthodes
de traitement univer¬
sellement répandues
contre les parasites
de la vigne.

A '
«s *

M.. Elisée FROUIN

Propriétai re-viticu 1 -

teur.Docteur en droit.
Conseiller municipal
de Salignac. Ancien
combattant. A gagné
au front tous ses gra¬
des jusqu'à celui de
lieutenant. Croix de
guerre.

* ■
* *

M. Paul GLOTIN

Industriel. Adjoint
au maire de Bordeaux.
A fait la campagne
du Maroc.

Quatre fils au front
au moment de l'armis¬
tice, dont trois cités.
Le quatrième, de la
classe 19.

* *

M. Henri LORIN

Professeur à la Fac
des lettres de Bor¬
deaux. Mobilisé volon¬
taire. Secr. génér. du
bureau d'études éco¬

nomiques de la pr. du
conseil. Cheval, de la

lé?, d'honneur au ti¬
tre militaire.

' * •
* *

Colonel Yves PICOT

A commandé pen¬
dant la guerre le 1«
bataillon du 57* de Li¬
bourne. puis le 249e de

, Bayonne. Mutilé de la
guerre. Présid. de la
comm. d'emplois aux
mutilés.
S'est consacré à la

défense des poilus et
des mutilés.
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âppel aux Electeurs Girondins
-AAAAA-

Vous êtes devant les urnes. Le pays, notre chère Gironde, attendent de
vous un vote qui sort un acte de foi nationale.

Vous déciderez en partie du sort de la Franco poursuivant le cours de
ses destinées auréolées d'une plus grande gloir* dans la sécurité et l'effort
libre;

Ou condamnée à l'impuissance au dedans et au dehors aussi bien par
une autocratie .sauvage que par l égoïsme des passions politiques, désormais
sans but commèv sans excuse.

Pourquoi il faut voter
Si l'abstention est toujours une faute, un manquement au devoir civi¬

que, elle serait une trahison impie à l'heure où, ici comme ailleurs, l'enjeu
de ia bataille électorale est la consécration ou le sabotage de la victoire,
l'abandon ou le prolongement de l'œuvre de salut pour laquelle sont tombés
tant de héros que pleurent nos familles !

Vous abstenir, c'est déserter devant l'ennemi. C'est jeter votre arme et
vous résigner pour le pays et pour vous-même aux pires servitudes. Vous
entendrez l'appel qui monte de l'âme de la nation, de notre terre maternelle.

Vous les défendrez, vous vous défendrez !

Pouy qui il faut voter
Les hommes de la liste d'union républicaine clemenciste sont étroitement

liés par le sens de l'intérêt général, et la résolution de le faire triompher au
Parlement de tous les assauts, d'où qu'ils viennent, sous l'égide de la Répu¬
blique intangible.

En pleine clarté, en pleine loyauté, ils s'engagent, en leur nom et au
vôtre, à relever le défi jeté par le socialisme bolcheviste à la France qui
travaille, qui épargne, qui veut pour tous ses enfants des jours meilleurs
après les tristesses et les difficultés de l'heure.

Vous voterez tous pour ces hommes de même volonté, vous les fils de
la .terre classique où l'amour de la mesure, de la raison et de l'ordre éclaire
m vivifie l'amour de la grande patrie;

Pour les candidats qui, sans défaillance publique, sans complaisance
secrète, se dresseront contre l'anarchie sous toutes ses formes : celle qu'ex¬
portent la Russie et l'Allemagne, comme celle qui naît des mœurs politiques,
Administratives, financières et économiques, ou de l'état-isme.

Vous voterez ainsi pour des valeurs et des caractères, comme l'attestent
les réponses de nos candidats, toujours si franches et si précises, acclamées
gur tous les points du "département.

Le solide et brillant faisceau de leurs compétences ne sera pas brisé
par les hasards de la vie parlementaire. Chacun d'eux conduira son effort
dans la voie qui lui est familière et où son action sera la plus fécondp, la
plus précieuse pour le pays comme pour ses concitoyens.

Les combattants de la grande guerre, les travailleurs de la terre et les
viticulteurs, les commerçants et les industriels, tous ceux qui font un appellégal à plus de justice, trouveront parmi nos amis des défenseurs avertis,
éloquents et inlassables. Ils ont tous un passé, sinon politique, du moins
assez riche d'action publique pour faire augurer de l'avenir. Vous leur don¬
nerez votre suffrage avec confiance !

Comment il faut voter
l i ll.ll "»■ » m rnmmmmmmm „ g

« Pour gagner la bataille, disait le grand Carnot, il faut taper ensemble. »Vous gagnerez la bataille ici; vous assurerez la défense sociale sur tous les
terrains en votant pour la liste entière.

Le bon sens, la logique, le devoir national, l'exemple des partis extrêmes
.vous font un devoir impérieux de ne rayer aucun nom. En supprimant unseul nom pour le remplacer par un autre, vous désarmez votre liste préférée,
vous votez contre vos opinions, contre vous-même !

La discipline, cest le succès assuré de ceux qui veulent avec nous l'or-
firo, Ici stabilité, la grandeur d6 la nation. Nos candidats sa sont unis sur un
large programme de conciliation nationale, en se réclamant du patriotismej&e M. Clemenceau et de sa charte d union pour l'action Unissez-vous sur la
liste tout .entière.

Vous ne votez pas seulement pour des candidats, mais pour le bloc.'idées acceptées par tous. II ne triomphera que si vous sacrifiez votre fan-
dsie personnelle pour que la France vive forte, prospère è"belle!

ELECTEURS GIRONDINS,
Aux urnes, sans une abstention, et pour la liste entière

d'UNION REPUBLICAINE CLEMENCISTE

LE VOTE DE DIMANCHE
Tout à l'heure, le peuple souverain se pro¬

noncera sur les destinées de la France.
A cette minute suprême, il appartient à

ceux qui se présentent tête haute devant
la consultation nationale de s'affranchir des
mesquines querelles de personnes, qui dégra¬
deraient le régime, pour dégager les grandes
lignes politiques sur lesquelles la nation
doit faire connaître ses volontés.
Cinq listes, en Gironde, vont se partager

les suffrages : une liste royaliste, une liste
socialiste, une liste radicale, une liste qui
s'intitule républicaine et la nôtre.
Qu'y a-t-il derrière ces étiquettes 7
De la liste d'Action française, nous ne di¬

rons que quelques mots : la République, dont
les candidats de ce bord voudraient remettre
le principe en cause, a su, après cinquante
ans, reconstituer l'intégrité do notre terri¬
toire et restituer à la France, cruellement
humiliée en 1870-71 par les erreurs du der¬
nier régime monarchique que nous ayons su¬
bi, nn prestige incomparable issu de la plus
belle des victoires. C'est folie de penser qu'à
une pareille minute notre démocratie puisse
consentir à un retour vers des institutions à
Jamais périmées.
Le parti socialiste, lui, prétend se récla¬

mer de l'avenir. Mais quel avenir nous ré¬
serverait-il en effet si ses démagogues
étaient mis à môme d'expérimenter leurs
périlleuses utopies ? Brisant le cadre social
issu de la Révolution française, sapant à
leuT base les principes essentiels de notre
vie publique et privée : propriété, initiative
individuelle, dignité nationale, ces doctrinai¬
res aveugles ne craignent pas de faire appel,
pour le triomphe de leur cause, aux pires
ferments de haine.
Théoriciens aigris et troupes leurrées par

l'appât d'irréalisables promesses réclament
ouvertement la dictature des comités qui
a fait de la Russie, en quelques mois,
une terre de famine, de carnage et de dé¬
solation. Le terrible avertissement qui nous
vient de Moscou suffirait à lui seul, s'il en
était besoin, pour écarter des fauteurs do dé¬
sordre tous les citoyens vraiement attachés
à leurs libertés et soucieux de la prospérité
nationale.
La liste des radicaux girondins est plus

modeste. Limitée à quatre noms, elle sem-,
ble reconnaître par là même que les princi¬
pes dont elle se réclame ne touchent qu'à
une faible partie du grand problème poli¬
tique; cette abdication est l'aveu d'une com¬

préhension incomplète des difficultés de
l'heure; c'est à des hommes plus résolus que
doit aller la confiance de la nation.
Monopolisant à son profit une épithète dont

elle n'est certes pas la plus digne, la liste
républicaine formule un programme qui,
pris au pied de la lettre, pourrait sembler
peu différent du nôtre. Et cependant, des di¬
vergences profondes nous séparent des hom¬
mes qui la composent, adversaires avérés
de la politique de M. Clemenceau. Qu'ils le
veuillent ou non. les destinées du monde

vont être régies demain pa.r la charte inter¬
nationale signée à Versailles. Défaitistes de
la paix, les amis de M. Chaumet, après avoir
osé cette affirmation insensée que le traité
de paix est la plus grande humiliation de
notre histoire, travaillent à décourager l'ef¬
fort national qui devra tendre, pendant les
années qui vont venir, à retirer de cette con¬
vention le maximum d'avantages pour la
France.
Hésitant entre une rigueur extrême et une

conciliation maladroite, ils demandent tour
à tour que l'Allemagne soit livxée au spaT-
takisme par l'abolition de toute force mili¬
taire organisée ou que nous sollicitions la
sympathie do certaines de ces provinces, et
justement des plus riches, en les exemptant
de leur part dans la charge des réparations.
L'une ou l'autre de ces politiques aurait
pour effet inéluctable d'amoindrir la capa¬
cité de paiement de nos débiteurs et de nous
léser dans le recouvrement de nos créances.
C'est ce qui les condamne toutes les deux.
Vis-à-vis de nos alliés, envers qui nous lie

la dette de reconnaissance la plus sacrée et
dont le concours est indispensable aujour¬
d'hui comme demain à notre sécurité et à
notre relèvement économique, les mêmes
hommes préconisent, quoi qu'en puisse dire
leur profession de foi, une politique de hau¬
taines revendications. En les suivant dans
cette voie, la France se verrait fatalement
entraînée à une rupture de ses bons rapports
avec les puissances qui l'ont soutenue dans
l'épreuve et„ peu à peu isolée en Europe et
dans le monde, n'aurait plus, comme unique
ressource, qu'un rapprochement avec ses en¬
nemis d'hier, peut-être est-ce là, au surplus,
l'espoir inavoué des partisans de cette atti¬
tude intransigeante.
Sur les grandes directives de notre politi¬

que intérieure, les candidats de la liste ré¬
publicaine ont pris une posture non moins
équivoque. Ils se déclarent certes, amis de
l'ordre et de la liberté de conscience. Mais,
en fait, ils se sont montrés par leurs ges¬
tes, pendant la campagne électorale, prêts
aux plus dangereuses concessions aux ému¬
les de Lénine et Trotsky. Par la voix de l'un
d'eux qui s'est spécialisé dans ce genre d'at¬
taques, ils se sont révélés enclins à réveil¬
ler, par leur sectarisme irréductible, les que.
relies mortes du passé.
La France, nous le proclamons hautement,

a mieux à faire : le maintien vis-à-vis de

l'Allemagne de tous les droits que nous con¬
fère un traité que l'on risquerait de rendre
inopérant sous couleur de l'améliorer, la con¬
tinuation de la politique d'alliances qui nous
a valu la victoire et qui nous apportera la
richesse, l'union intérieure de tous les par¬
tisans de l'ordre public, dans l'oubli des vai-
nés dissensions d'antan, pour faire front
contre le danger menaçant du bolchevisme,
voilà ce que veut l'Union républicaine cle¬
menciste.
Les électeurs sauront choisir.

Arrestation de M. Paul Meunier
Mme Bernain de Ravisi est également arrêtée
Un mandat est lancé contre M. Henri Bossard

ÉLECTIONS LÉGISLATIVES DU 16 NOVEMBRE

LISTE DDHIOKIMUCUR UERTE

Paris, 14 novembre. — A la suite de la dé¬
couverte en Belgique d'u document Jagovv qui,
on s'en souvient, motiva l'ouverture d'une in¬
formation contre M. Ernest Judet, ancien di¬
recteur de l'« Eclair », une enquête fut faite
en Suisse. Cette enquête établit que des rela¬tions étroites avaient existé entre M. Judet, undéputé français, M. Paul Meunier, et la maî¬
tresse de celui-ci, Mme Bernain de Ravisi.
La presse recueillit les déclarations de Mme

Bossard, qui accusa formellement son mari, lepeintre Ilaris Bossard, M. Judet et M. Paul
Meunier, d'avoir eu en Suisse urne entrevue
avec l'attaché d'ambassade allemand M. oe
Romberg. Elle précisait même qu'une somme
de 500,000 francs avait été versée par nos ea-1 demis aux trois personnages on question.
Saisi de l'affaire, le commandant Abert com¬

mença l'instruction. A titre de témoin, il en¬
tendit M. Paul Meunier, député, et Mme Ber¬nain de Ravisi. Tous les deux opposèrent auxaffirmations de Mme Bossard des dénégationsformelles. Ils reconnurent bien être allés en
Suisse, mais il s'agissait simplement û"« une
promenade ». Du reste, au cours de leur voya¬
ge, ils n'avaient vu, affirmaient-ils. ni M. de
Romberg, ni M. Judet.
A la tribune de la Chambre, quelques jours

avant la clôture de la session, M. Paul Meu¬
nier, on se le rappelle, essaya de protester
contre ce qu'il appelait d'» infâmes calomnies».
Le député de l'Aube, qui eut grand'peine à se
faire entendre, regagna son banc ce jour-là aumilieu d'un silence significatif. Pendant ce
temps, la justice militaire enquêtait....
La semaine dernière, Mme Bossard, qui ha¬

bite la Suisse, vint à Paris. Elle fit devant le
rapporteur du 3e conseil de guerre plusieurs
dépositions. Le commandant Abert vérifia, ses
déclarations. 11 entendit également Mlle Gil-
las, cuisinière chez les époux Bossard, à l'épo¬
que où M. Pau! Meunier vint en Suisse avec
Mme Bernain de Ravisi. Ces deux témoignagesfurent tellement concordante qne jeudi matm,
l'officier instructeur demandait au gouverneur
militaire de Paris trois ordres d'informer con¬
tre le député de l'Aube, sa maîtresse et le
peintre Hans- Bossard.
Aussitôt-en possession de cette pièce, le com¬

mandant Abert signa deux mandats d'amener
contre M. Paul Meunier et Mme Berrtain de
Ravisi. C'est en vertu de ces deux mandats
que Mme Bernain de Ravisi et M. Paul Meu¬
nier ont été arrêtés.

Mm" DE RAVISI ARRETEE
Inculpée d'intelligence avec l'ennemi, Mme

Bernain de Ravisi a été arrêtée hier soir, à
cinq heures, au moment où elle quittait son
domicile, rue de Marignau, où on a perqui¬
sitionné en sa présence.
Le commandant Abert lui a fait subir un

interrogatoire d'identité- Elle a été écrouée
ensuite à la prison Saint-Lazare.
ARRESTATION DE M. PAUL MEUNIER
Troyes, 14 novembre. — M. Paul Meunier,

député de l'Aube, a été arrêté vendredi, à
midi, à Aix-en-Otbé.
Une réunion électorale organisée dans cet¬

te localité par la liste républicaine socia¬
liste, qui ne comprend que deux candidats ;
MM. Paul Meunier et Berlot, venait de se
terminer, lorsque deux policiers entrèrent
dans la salle. On les vit s'entretenir quei-

Pierre DUPUY,
commissaire à la marine marchande,

député sortant.

Georges MANDEL,
chef de cabinet

de M. Clemenceau.

André BALLANDE,
négociant-armateur, membre de la Chambre de commerce de Bordeaux,

député sortant.

Gabriel CQMBROUZE,
conseiller général, maire de Saint-Lmilion, député sortant.

Edouard EYMOND,
vice-président du Conseil général, maire de L-ugon, député sortant.

Pierre DIGNAC,
conseiller général, maire de La Teste, chevalier de la Légion d'honneur,

croix de guerre, blessé de guerre.

Georges GALMÈS,
préfet honoraire, propriétaire-viticulteur, officier de la Légion d'honneur.

Joseph CAPUS,
directeur de la Station de viticulture de la Gironde.

Elisée FROUIN,
propriétaire-viticulteur, docteur en droit, croix de guerre

Paul GLOTIN,
industriel, adjoint au maire de Bordeaux, ancien combattant.

Henri LORIN,
professeur à la Faculté des lettres de Bordeaux,

ancien candidat dans la 3e circonscription de Bordeaux,
chevalier de la Légion d'honneur.

Colonel PICOT,
mutilé, commandeur de la Légion d'honneur, croix de guerre.

ques instants avec le député de l'Aube, puis
ils sortirent avec lui. Une automobile atten¬
dait à la porte, les trois interlocuteurs y pri¬
rent place, et l'auto démarra sans que l'in¬
cident ait autrement attiré l'attention des
assistants. M. Paul Meunier fut conduit a

Saint-Parré-les-Vandes, où une perquisition
fut opérée en sa présence à son domicile.
Il a été ensuite écroué à la maison d'arrêt
de l'royes, en attendant son transfert a
Paris à la prison de la Santé.
Il est inculpé d'intelligence avec l'en&enn.

M. PAUL MEUNIER ESSAIE INUTILEMENT
DE S'EVADER

Vendredi soir, vers sept heures trente,
I>eûctarit la perquisition à Salnt-Panrès-les-
Vaudes, M. Paul Meunier a tenté de s'éva¬
der. Entrebâillant une porte, il a demandé
à sa bonne si son lit était prêt; puis brus
quement il a passé derrière la porte, qu'il a
refermée à clé sur les agents, qui se sont
ainsi trouvés enfermés.
Longeant un couloir, M. Paul Meunier est

sorti et a sauté par-dessus un mur, puisil a gagné la campagne. Les agents, qui
avaient pu ouvrir une fenêtre donnant sur
la rue, s'étaient lancés à sa poursuite en
suivant les traces que le fugitif avait lais¬
sées dans la neige. M. Paul Meunier était
retrouvé à deux kilomètres de la maison; 11
était blotti dans la neige. Il a été ramené au
parquet de Troyes.
UN MANDAT CONT £ M. HANS BOSSARD
Un troisième ordre d'informer a été signé

par le gouverneur militai! de Paris. Il
vise peintre suisse Hans Bossard, incul¬
pé, en vertu de la loi de 1886 sur l'espion¬
nage, pour s'être introduit, en 1915 et 1916,
dans le camp retranché de Paris et y
avoir i eeueilli des renseignements et do¬
cuments dans l'intérêt de l'ennemi. M.
Hans Bossard va recevoir . u commandant
Abert un mandat de comparution.

UNE MISE AU POINT

Berne, 14 novembre. — I.a « Berna Millt
Compagnie », répondant à une accusation
de M. Judet, fait savoir qu'elle a effective¬
ment, pendant la guerre, expédie du lait
dans les pays centraux, mais qu'il ne s'a¬
gissait que de compensation accordées
sur l'ordre et sous la surveillance des auto¬
rités "Vdérales. Elle ajoute que les mem¬
bres français d.» conseil d'administration
ayant soulevé une protestation contre l'ex¬
pédition du lait en Allemagne et en Autri¬
che, elle avait adressé à l'ambassadeur de
France à Berne un rappe:' expliquant la
situation exacte.
UNE PROTESTATION DE «LA VERITE»
Paris, 14 novembre. — «La Vérité», journal

de M. Paul Meunier, publie un article dans
lequel elle proteste violemment, contre l'arres¬
tation de son directeur en pleine période élec¬
torale. Get article se termine ainsi ; .

« Mais le règne éhonlé des tout puissants
sans scrupules prendra lin bientôt. Les élec¬
tions faites, la grève terminée, nous récupére¬
rons nous aussi les moyens matériels et mo¬
raux d'une reprise de la lutte. Ce jour-là, « la
Vérité » ouvrira son dossier. Elle montrera alors
ce que valent les accusations et surtout ceux
qui les ont .créées de toutes pièces. »

Le voyage présidentiel
en Angleterre

Un message de M. Pomcarë
au peuple anglais

Londres, 14 novembre. — Au moment as
s'embarquer, M. Poincarô a adressé un
message autographe au peuple britannique
dont voici le texte :

« Je ne sais comment exprimer au peu¬
ple britannique la reconnaissance que foi
de l'accueil qu'il a (ait. partout au représen¬
tant de la nation française. J'avais gardé
de mon voyage de 1.913 un souvenir plein
de charme, mais (lai trouvé cette fois dans
les sentiments de la population quelque
chose de plus grave et de plus profond.

» Notre amitié a été, si je puis dire, sanc¬
tifiée par nos souffrances communes; elle
est également établie par la victoire com¬
mune; elle est maintenant assez forte pour
permettre dans L'avenir une collaboration
confiante.

n Jusqu'ici, le rapprochement des peu¬
ples avait été surtout l'œuvre des youoer
nements et de la diplomatie. 'Aujourd'hui,
ce sont nos deux nations qui se sont rap¬
prochées elles-mêmes et qui disent à leurs
gouvernements d'aujourd'hui, de demain
et de toujours : « Nous ne voulons pluj
» nous séparer. »

» POINCABE. »

EN RUSSIE

Les soulèvements contre les bolcheviks
se généralisent

Arkhangel, Là novembre. — Le dernier
radiotélégramme reçu de Nikolaïeff annon¬
ce qu'un nouveau soulèvement des pavsans
du gouvernement d'Astrakan vient d'écla¬
ter, et que le soulèveme-.t contre les rougesde la région de Borisoglebsk s'élargit.

A Briànsk, le soulèvement, commence
par les ouvriers, a été appuya par l'état-
major de la 14-e armée rouge. Des combats
sont en cours. Le mouvement s'étend.
Des révoltes ont éclaté également dans le

gouvernement de Kalonga, région voisine
de Moscou.
Pour combattre ces soulèvements, les bol¬cheviks sont obligés de retirer des régi¬

ments du front

Importante décision
de îa Démocratie nouvelle
Mercredi soir a eu lieu à l'Athénée une réu¬

nion organisée par les partisans de la Démo¬
cratie nouvelle.

U s'agissait de savoir comment on devait vo¬
ter aux élections législatives, puisque le parti
de la Démocratie nouvelle n'avait pas eu le
temps de présenter une liste à ses adhérents.
Après l'exposé de la situation par le prési¬

dent du bureau, et une intervention de quel¬
ques partisans du panachage, l'assemblée, par
258 voix contre 40, a décidé que tous les mem¬
bres de la Démocratie nouvelle devraient faire
bloc en faveur de la liste entière d'Union ré¬
publicaine clemenciste et a, en conséquence,
rédigé l'appel suivant :

» Citoyens,
> Nous devons voter pour la liste qui a le

plus do chance de réussir.
»En votant tous sans panachage pour la

liste clemenciste, vous êtes certains que pas un
seul député bolcheviste ne sera mandaté par
notre département. »

COMMISSION DES ÉLECTIONS

Avis très importait
La commission informe les électeurs

qu'une enveloppe renfermant la pro¬
fession de foi et deux bulletins de vote

de chacune des listes concurrentes leur
a été adressée par la poste. Dans le cas
ou par suite d'erreurs matérielles cette
enveloppe ne leur serait pas parvenue
ou leur aurait été envoyée incomplète,
la commission les avise qu'ils pour¬
ront réclamer dans les salles de vote
les bulletins qui leur seront néces¬
saires.

Electeurs, attention !
Des tracts ont été répandus dans le dé¬

partement de la Gironde pour servir de pro¬
pagande à la liste d'union républicaine cle¬
menciste.
Us portent au recto la liste elle-même,

et au verso un appel aux électeurs.
Il est bien entendu que ces tracts ne peu¬

vent servir de bulletin de vote, et que, seuls,
sont considérés comme tels ceux qui sont
envoyés aux électeurs ou qui leur sont remis
par les présidents des sections de vote.
D'après la loi, tout bulletin de vote ne

doit, en effet, porter aucune inscription
au verso.

Si vous déposiez un de ces tracts
dans l'urne, votre vote serait nul.

APPEL
aux commerçants et industriels

mobilisés
du département de la Gironde

FEDERATION MTIONALE DES C.I. BL
(Section de Bordeaux)

Se plaçant uniquement, sur te terrain éco¬
nomique, la Fédération nationale a soumis
à tous les candidats aux élections législa¬
tives de France et des colonies le program¬
me minimum tel qu'il est indiqué, et la dé
claration ci-dessous :

DECLARATION

La Fédération des C. I. M., créée unique'
ment dans le but de solutionner les reven
dications nées du lait de la guerre et de
collaborer fermement au relèvement et au

développement économique de la nation, dé¬
clare :

1. Au sens politique : Ne pas vouloir de
violences, de quelque côté qu'elles viennent,
ni être inféodée à aucun parti politique.
Mais vouloir les votes libres suivant les

consciences, allant de préférence à nos frè¬
res d'armes, ainsi qu'aux hommes capables,
de compétence reconnue et approuvée, qui
s'engageront par écrit à soutenir les justes
revendications des soldats d'hier, et- à réa¬
liser leurs aspirattons d'avenir.
2. Au sens économique :

A) Lois protégeant les intérêts des C- 1. M.
en ce qui concerne les moratoria commer¬
ciaux et civils, et dettes d'avant guerre.

B) Vote définitif de 1» ici sur la propriété
commertl aie.
C) Loi de neutralisation de contrats do

Sociétés dont l'exploitation a été abandon¬
née par suite de la mobilisation, des bre¬
vets/marques et dépôts pendant la guerre.
D) L'appui pour de nouveaux crédits pour

les fonds de reconstitution et pour porter
à un maximum de -0.000 francs le prêt ac¬
cordé aux C. 1. M.
E) Suppression de la taxe de luxe.
F) Priorité, à prix égaux, polir une durée

équivalente à celle de la guerre, en faveur
des C. I. M., eu vue de l'obtention des com¬
mandes île l'Etat, de® communes, adjudica¬
tions et marchés.

G) Facilité d'expansion et de développe¬
ment pour les banques populaires, avec
avantages aux petits et moyens commer¬
çants et industriel», source de richesse pour
la nation.
H) Libertés commerciales et économiques,

et participation de nos délégués à l'étude
des lois intéressant le sort des petits et
moyens commerces" et Industries.
La section de la Gironde porte à la cor

naissance des C. I- M-, électeurs dans le dé¬
partement, que seuls

LES CANDIDATS DE LA LISTE D'UNION
REPUBLICAINE CLEMENCISTE

ont pris l'engagement de soutenir nos re¬
vendications, et seuls ont adhéré à notre
Programme.
Et. conséquence, nous engageons vive¬

ment les 3,000 C. I. M. du département a
voter poug la Mste d'union républicaine
clemenciste.

Les Esthoniens repoussent les bolcheviks
Bâle, 14 novembre. — Toutes les tentatives

des bolcheviks pour percer le front esthonien,
tentatives effectuées après une forte préparation
d'artillerie, ont échoué depuis le golfe de Fin¬
lande jusqu'au lac Balinskaï3.

la contre-attaque de Ycudenitch
dans ta région de Gdov

Heisinglors, 14 novembre. — La contre-at¬
taque du général Youdenitch dans le secteur
de Gdov n'est pas une opération aussi im¬
portante qu'on l'a dit d'abord. Plusieurs
villages ont été pris aux bolcheviks, air.si
que 5 mitrailleuses et environ 70 prisonniers.
De ce coté, les bolcheviks sont à environ 33
kilomètres au sud de Narva.

Les réguliers allemands ont évacué
fa Lithuanie

Kovno, 15 novembre. — Les troupes alle¬
mandes ont évacué la Lithuanie. Le dernier
transport est parti-

Le général Lyautey
à Marseille

Marseille, 14 novembre. — Hier après-
midi, le général Lyautey, résident général
de France au Maroc, a été reçu en séance
solennelle par la Chambre de commerce. Le
préfet des Bouches-du-Rhône, le maire de
Marseille, le président du Tribunal de com¬
merce et les membres du Comité marseil¬
lais du Maroc assistaient à la séance. Le
président Artaud a exprimé au général
Lyautey la joie qu'éprouvait la Chambr« à
le recevoir de nouveau, et il Pa félicité du
plein développement de l'œuvre qui lui est
confiée.
Le résident général a remercié la Cham¬

bre de son accueil et a rappelé les services
qu'elle a rendus au Maroc pendant la guer¬
re et lui rend encore au cours de la crise
économique que nous traversons. Il a fait
un appel pressant à ia collaboration de la
Chambre de commerce. Trois questions ont
été successivement examinées : celle de
l'Office du Maroc à Marseille, celle du chan¬
ge et de la monnaie, celle de l'Exposition
coloniale de 1922.
La séance a pris fin après que le prési¬

dent eût offert au général Lyautey et à ses
collaborateurs un exemplaire du jeton de
présence de la Chambre de commerce. Le
général s'est alors rendu à la Société de
géographie pour l'inauguration du local du
nouvel Office du Maroc.

Marseille, 14 novembre.— Le «Du-CL'ayla»,
à bord duquel devait prendre passage le
général Lyautey et sa suite, ne quittera pas
Marseille avant lundi, en raison du désir
exprimé par les inscrits maritimes de par¬
ticiper au scrutin du 16 novembre.

-

Bermont battu par les Lithuaniens
Copenhague, 15 novembre. —. D'après un

communiqué lithuanien du 12, les Lithua¬
niens ont infligé une défaite sensible aux
troupes de Bermont. Celles-ci ont subi des
pertes considérables en morts et en blessés,
abandonnant des prisonniers ainsi qu'un
butin important.

Les missions alliées quittent Omsk
Londres, 13 novembre.—Od mande d'Omsit,

le 8 novembre :

« Les rouges'avancent de seize kilomètres
par jour dans là direction de l'est Sak.ua-
rofl a proclamé l'état de siège. La ville est
calme. L'évacuation s'opère de façon satis¬
faisante et les résidents des nations alliées
sont partis ou s'en vont Le générai Janin
est parti ce matin.

» Le général Diteri.ch a eu plusieurs con¬
férences avec les autorités militaires et ci¬
viles. On lui a offert te poste de comman¬
dant en chef en Extrême-orient »

EN POLOGNE

Les Allemands de la frontière tirent
sur des Polonais

Varsovie, 8 novembre (communiqué offi¬
ciel). — Depuis quelques iours, sur la fron¬
tière germano-polonaise, on entend des
coups de fusil. Le 4 novembre, les Alle¬
mands ont, attaqué un détachement d'un
régiment de Poytozt, qui stationne à Miio-
wice, en Hante-Pilôsie. Des balles tombaient
dans les maisons des ouvriers polonais.
Quelques-uns de ces ouvriers ont été bles¬
sés. A deux heures du mutin, des Allemands
ont pénétré dans Domorawka. Ils ont tiré
de la tour de l'église et ont blessé plusieurs
ouvriers.

LA GRÈVE DE LA NOUVEAUTE.
A PARIS

Les employés obtiennent la médiation
du gouvernement

Paris, 14 novembre. ■— La Chambre syndi¬
cale des employés de la région parisienne a
adressé au ministre du travail une lettre lui
demandant d'intervenir pour qu'une discussion
s'ouvre entre les représentants des patrons et
des employés des magasins de nouveautés. Le
ministre a" immédiatement saisi de la question
la Chambre syndicale du commerce de la
nouveauté.

Une entrevue au ministère du travail

Paris, 14 novembre. — A la suite de ia
demande d'intervention dont le ministre du
travail a été saisi, M. Gaston Benaudel, se¬
crétaire de la Chambre syndicale des em¬
ployés et les membres du comité de grève
ont été appelés, cette après-midi, au minis¬
tère-du travail. M. Picquenard, chef du ca¬
binet du ministre, leur a déclaré que les
employeurs réclainaieiit avant d'examiner
les desiderata de leur personnel, la rentrée
au travail de celui-ci. Le représentant du
ministre du travail a fait entendre, néan¬
moins, qu'une rencontre pourrait avoir lieu
demain entre les mandataires des maisons
touchées par la grève et les délégués' des
grévistes, et les représentants des deux grou¬
pements ont été convoqués pour samedi.

Echange de télégrammes
entre M. Poincaré et le roi ^'Angleterre
Paris, 15 novembre. — Le Président û'e Ja Ré¬

publique a télégraphié au roi, en quittant le sol
anglais, lui renouvelant ses remerciinents poui
la réception chaleureuse dont Mme Poincaré cl
lui-même ont été l'objet en Angleterre, et ajou¬
tant qu'il était profondément touché par les
sentiments de chaude sympathie exprimés vis-
à-vis de la France par la population entière r
« La camaraderie d'armes, dit-il, s'est mainte*
n-anl- transformée, en une communauté d'es¬
prit. »
Le roi a répondu en assurant M. Poincaré

que l'accueil qui lui a été accordé en Angle¬
terre était une preuve d'affection de la nation
anglaise, non seulement pour la personne da
M. Poincaré lui-même, mais pour la France
entière, et que la communauté d'esprit qui
existait maintenant entre les deux peuples avail
été engendrée par la camaraderie d'armes sui
les champs de bataille.

Le traité de paix
devant 3e Sénat américain

New-York, 15 novembre. — La réserve du
sêhateur Lodge à l'article 10 du Covenant,
qui vient d'être votée au Sénat américain
par 46 voix contre 33, est ainsi conçue :

« Les Etats-Unis n'assument aucune obli¬
gation de préserver l'intégrité territoriaia
ou l'indépendance politique de n'importe
quel ai$re pays, ou d'intervenir dans des
controvCTses entre nations, membres de la
Ligue ou non, d'après les dispositions de
l'article 10, ou de se servir des forces mili¬
taires -ou navales des Etats-Unis d'après
n'importe quel article du traité pour n'im¬
porte quel but, àmoins que, pour chaque cas
particulier, le Congrès qui, aux termes de la
Constitution, a seul pouvoir de déclarer la
guerre ou d'autoriser l'emploi des forces mi¬
litaires ou navales des Etats-Unis, n'en dé¬
cidé ainsi par acte ou résolution. »

Auparavant, M. Hitohcock, le leader démo
orate, avait déposé une motion relative à la
clôture et restreignant la discussion au seul
programme de M. Lodge- Cette motion avait
été repoussée par 44 voix contre 36. La rb
serve que les démocrates voulaient substi<
tuer à la réserve de la commission à l'arti¬
cle 10, a également été repoussée par 68 voix
contre 4.

. Les républicains semblent être complète
ment maîtres de la situation.

Les Roumains évacuent Budapest
Budapest, viâ Baie, 14 novembre. — Les

troupes roumaines ont évacué aujourd'hui
la partie supéa'ieure de la ville et la ville de
Pest, qui ont été-occupées aussitôt par l'ar¬
mée nationale. La vie quotidienne de la ca¬
pitale n'a subi aucun changement. L'entrée
solennelle de l'armée nationale hongrois?
aura lieu samedi matin avec l'amiral Horty"en tête. De grands préparatifs sont fait?
pour cette réception.

M. Venizelos chez M. Clemenceau
Paris, 14 novembre. — M. Clemenceau a re¬

çu cette après-midi M. Venizelos.

Départ du général Gouraud
Toulon, 14 novembre. — Le général uou

raud a reçu dans la journée la visite d?
plusieurs d-tSvgatlons. U S'est rendu ensuit*
avec les personnes de sa mission sur le crot.
seur-cuirassê « Waldeck-Rousseau », qui ?
appareillé pour la Syrie.

Les Allemands réclament
leurs prisonniers

Berlin, 15 novembre. — Mardi après-mich, les
délégués du parti socialiste majoritaire dê Co¬
logne ont fait une démarche auprès de la mis¬
sion militaire anglaise pour que celle-ci inter¬
vienne auprès du gouvernement français eo
faveur de la libération immédiate des prison
niers allemands.
Dimanche auront lieu à Berlin, sous les aus

pjees de la Ligue des soldats du front, des ma¬
nifestations populaires de protestation contr'
la détention des prisonniers allemands.

Que devient !e tabac. ?
Paris, 15 novembre. — La quantité de tabac

fabriqués pendant lê mois d'octobre dernier a
été plus que doublé de la quantité fabriquée an
mois d'octobre 1918. Elle est même supérieure
à la quantité d'avant-guerre. Voici les chiffres
communiqués pour las tabacs courants par le
ministère des finances ; caporal ordinaire, oo-
tobre 1919, 2 millions 323,804 kilos; octobre
1918, 972,313 kilos; octobre 1913, 1 million
821,408 k ilos; scaferlati supérieur, octobre 1919,
277,167 kilos; octobre 1918, 158,137 kilos; octo¬
bre 1913, 188,931; maryland, octobre 1919, 24,245
kilos; octobre 1918, 19,820 kilos; octobre 1913,
34,317 kilos; caporal doux, octobre 1919, 7.803
kilos; octobre 1918, 6.790 kilos; aofobre 1913,
6,632 kilos.
Totaux : octobre 1919, 3 millions 633,019 ki¬

los; octobre 1918,1 million 157,074 kilos; octobre
1913, 2 millions 51,288 kilos.
Où tout ce tabac passe-t-il donc t

La question de Fiume
Rome, 15 novembre. — Le général Bad»

glio, sous-chef de l'état-major, est arrivé
vendredi après-midi à Rome. Après avoii
eu une longue entrevue avec M. Nitti, la
général et le président du conseil se sont
rendus auprès du roi. tbur entretien aveo
Victor-Emmanuel dura près d'une heure.
Une nouvelle conférence a eu lieu ensuite
chez M. Tittonl, à laquelle ont. pris part
MM. Nitti, Slorza, Tittoni et le général Ba-
doglio. La « Tribuna », qui prête à ces con¬
versations une grande importance, croii
que la solution du problème do Fiume esi
prochaine.

Les communications

téîégrap i esinierrompues
Paris, 15 novembre. ~ a cause de la neige,

les communications sont entravées avec la
province. Toutes les communications télé¬
graphiques avec l'Espagne par voie terres¬
tre sont interrompues.
Pour la meme cause, nous avons été pri¬

vés d'une grande partie de notre service té¬
légraphique.

■" ■M..-—-—.-' .1 ■ !.. I ■■

M. le sénateur Peytral
gravement malade

Marseille, 15 novembre. — M. Peytral, sé- '
nateur des Boucbes-du-Rhône, dont on avait
annoncé -la mort par erreur, est malade à
Marseille, et se trouve dans un état criti¬
que.

Le 1 7 novembre
il sera trop tard pour regretter d'avoir pa¬
naché votre liste.

C'est le 16 novemî>re
qu'il vous appartient de comprendra votre
devoir.

Le 16 novembre
vous voterez pour tous les candidats de ta

Liste d'Union républicaine
clemenciste

sans une seule exception

If n'y a pas eisestse tours do scrafe, 81 Wy
©» s qefMst seul, tÈSmanoh® oowomêsr®,

©'©si? gs®>Mr«gis®Sf g?C
il faut voter SÂit® AtJCWiE ABSTENTION

gsour la liste ENTIÈRE

d'Union Républicaine Glémenciste

Déposez dans l'urne la Listeentière Républicaine un

i
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Bourses k Sainl-CloucS
VENDREDI 11 NOVEMBRE

SVoic! les résultats détaillés des épreuves!
>P£UX DU VAL D'ENFER, 3,003 fr., 1,503 mè¬
nes : 1er, Lo-Grfilou (Lancaster), a M. p. Chaîn¬
on; 2e, MurUnez (Carrier), a M. M. Goud-
aux: 8c, Mouchelte, ex-La-Moisandrio (R,
nival), a M. R. 1-ilippt.
'Non placés: Calbassier (Atkinsoa). Kyss
dilton Henry), llosetti (Lamoure), Polkant-
jick (G. Stern), Bouchardiak (R. Brethès),
y (Merlaut)', Kenltra (Tarai), Carola (Ch.
5i!d = ), Fatal-Beautv (Bellhouse), Bombarde

'

arpe), Reine-des-Crêmes (Mac Gee), Ore-
„nd (E. Allemand). , , ,

Gagné de trois quarts de longueur: le trol
'ème à une tête.
PRIX DE MONTAINVILLE (à réclamer), 3,000
•ancs, 2,000 mètres. — 1er, Marmotte- (Ferré),
M. Jean de Bovet; 2e, Aiken (M. Barat), à
me Ed. de Lesseps; 3e, Persévéranee-Il (Shar-

_e), à M. G. Gauthier.
Non placés: Amulius (Garner), Sylvia (Bel-
"louse), Neuve-Chapelle (Atktnson), Raglan
i. Brethès), Grésyl (H. Sauvai), Cran (Gau¬
tier), Analyse (£. Allemand), Licorne (Ch.
Childs), Verseur (Slrvaln), Mcadow-Sweet
jplarsh).
Gagné de quatre longueurs; le troisième a

•Sibe courte tête.
i PRIX DE LA HUME, 3,000 fr., 1.200 mètres. —
lier, Crow-Jewell (Mac Gee), à M. F.-R. Hitch
tcock; 2e, Pochade (Lancaster), à M. Jean Cerf;
fôe, Persistent (J. Jenntngs), à M. J.-D. Cohn.
f Non placés: Princesse-de-Franoe (Garner),
«NielIe-des-Blés (G. Bartholomew).
î PRIX D'EVECQUEMONT (à vendre aux en¬
chères), 3,000 fr., 900 mètres. — 1er, Sundra
ftSharpc), au baron E. Léonino; 2e, Sarlrou-
•{Ville (Hobbs), à M. Jules Mayer: 3e, RHss-Cloa
KE. Bouillon), à M. G. Bartholomew.
È Non placés: Lady-Flirt (Bellhouse), Onoe-
(More (J. Jennings), Somme (Maç Gee) Cht-
fiieuse (G. Bartholomew), Dormelles (Ferré),
Kxilbert (Lamoure).
- HANDICAP DE CLOTURE, 6,000 fr., 2,400 mè-
ttres. — 1ers, dead-heat Dolphin (G. Bartholo-
îmew) à M. A. Elcnayan, et Houton-d'Alarme
•(Bellhouse), à M. Jeacques F.hrelich; 3e, Roso-
jun (C. Hobbs), à M. F. Grumetz.
Non placés: Simarra (Mllton Henry), Fausta

(Garner), Kara-Bouroum (Atkinson), Adelia
i(G. Stern), Saint-Ymas (M. Allemand), Sim-
Ipri (Malden), Prince-d'Andorre (Palllassa), Sa¬
luai (R. Brethès). Zepellinade (Lamoure), Jao-
touellne-II (Arcuit), As (J. Coït).
Dead-heat pour la première place; le troisiè¬

me à deux longueurs.
PRIX DE GU1LBAUDON, 5,000 fr., 2,200 mè-

(très. — 1er, Prince-Errant (Garner), à M. A.
lEknayan; 2e, GEil-de-Iîoi (Mac Gee), à M. G.-A.
ÏBnssac; 3e, IJnion-Jack (J. Jennings), à M. Ja-
imes Hennessy.
Non placés: Cingh (M. Barat), Coionel-CTt-

fve (Milton Henry), Pynx (Bellhouse), Blé-Vert
j(Semblat), Le-Rire (M. Allemand), Mousquet
(Bingham), Olivet (Sharpe), Biskra (Malden).

RÉSULTATS DU PARI MUTUEL

CHEVAUX I Pesage | Pel.
I 10 fr. I 5 fr.

Le-Grêlon

Martine// .

IMouchette

G]
P
P
PI

572 »

118 »
27 »

32 50

(Marmotte

(Aiken
Persévérencc-Il

SI
II

197 »
40 »

81 50
40 »

135 50
33 50
13 »
88 50

110 50
24 50
33 »

20 50

jCrow-Jewel

Pochade
fsundra

'Sartrouvila
iMiss-Cloc ....

18 50
12 50
29 50

12 50
7 50
17 »

15 »

Dolphin ....
Bouton-d'Alarmo
Dolphin ......
Itouton-d'AIarmo
Rosolin

Prince-Errant ...m..

CEil-de-Rot
Union-Jack

Courses k Enghien
SAMEDI 15 NOVEMBRE

X
Sections législatives de la Gironde

COURSES RENVOYEES

Les courses d'aujourd'hui à Enghian n'au-
■font pas lieu à cause de la neige.

, »

Cônes an Bouscat
DIMANCHE 16 NOVEMBRE

La Société des Steeple-C'hases ds Bordeaux
(donnera la première journée de sa réunion
d'automne sur l'hippodrome du Bouscat di-
tmanche prochain 16 novembre, à l'heure habi¬
tuelle, et les cinq épreuves du programme
Êeront disputées dans l'ordre suivant :
Prix des Chemins de Fer (course de baies,

h réclamer), 1,500 fr. (Il inscrits).
1er Prix, de la Ville de Bordeaux (steeple-

fcha.se handicap, à réclamer), 2,000 fr.) 10 ins-
jcrits).
Prix de l'Avenir (oourse de haies), 3,000 fr.

1(8 inscrits).
1er Prix de la Société des Steeple-chases de

France (steeple-chase), 3,000 fr. (4 Inscrits).
2e Prix de la Société des Steeple-Chases de

France (course de haies, handicap), 5,000 fr.
1(10 inscrits).
Ces différentes épreuves ont réuni un nom¬

bre d'engagements qui font prévoir, au point
ne vue sportif, un intérêt soutenu, et il n'est
(pas douteux que le public bordelais, privé de¬
puis si longtemps des émotions du steeple-
fchasing, accueille avec plaisir l'ouverture
id'un meeting entièrement composé de courses
jà obstacles, qui promet, si le beau temps veut
Ke mettre de la partie, d'attirer au Bouscat
eon assistance élégante et nombreuse.

Partants et montes probables
PRIX DES CHEMINS DE FER. — Traitd'U-

Jiion, 68 k. (Costadoat) ; Iipôca-III, 08 1c. (Boi-
Irie) ; Bonne-Affaire, 68 k. (Rémaut) ; Cuzman,
166 k. (Nardy); Elisie, 66 k. (Soubagné); Wil-
tna-III, 64 1c. (A. Augé); Le-Vert-Galant, 61 1c.
(Gautier); Quartc-II, 62 k. (Bourbon) : Fillou-
ïct. 62 k. (Videau) ; Lescar-II, 62 k. (R. Lafa-
brie).
1er PRIX DE LA VILLE DE BORDEAUX. —

Typhon-EPI, 74 k. Bongaillos) ; Sefton-Fariman,
70 k. (Dourre) ; Roglhul, 65 le. (A. Augé) ; Le-
[Vert-Galant, 63 le. y (Gautier) ; Néréïs, 63 k.
j(Laohaux); Armilles, 63 k. (M. Brisson); Bon-
[ne-Affaire, 6-2 k. y (Rémaut) ; Cannon-Street,
62 k. (Peyroulou) ; Guzman, 60 k. (Nardy).
PRIX DE L'AVENIR. — Le-Mont-Santo, 60 k.

'(D. Kaliey); Québec-V, 60 k. (Goulpeau) ; Mé-
Irylie, 60 k. (R. Lafabrie) ; Vlrginex, 60 le. (A.
jKalley); Noce-d'Or-II, 60 k. (Cassou) ; Sans-Fu-
tmée, 6o 1c. (Paris) ; Moumouche, 60 k. (Dour-
tre) ; Axiome, 60 k. (Zambelii).

1er PRIX DF. LA SOCIETE DES STEEPLE-
ID1IASES DE FRANCE. — Ortie, 05 k. (La-
.cliaux); Rayon, 65 k. (M. Ch'auveau) ; Hitohy-
IKoo, «7 le. (D. ICalley) ; Manchester. 65 k. (A.
(Kaliey). f%

2e PRIX DE LA SOCIETE DES STEEPLE-
iCHASES DE FRANCE. — Béfoasque, 72 1c. %
[(Dourre); Brive-la-Galllarde, 71 le. (Bongall-
B'os) ; Ortie, 70 1c. (Lachaux); Potroni, 67 1c.
l(Znmbelli) ; Roi-Jack, 66 1c. y> (Soubagné); Ipé-
c-a-III, 66 1c. (Hoirie); Rayon,, 65 k. 14 (M. Chau-
jveau) ; Carmosino, 65 k. CD. Kaliey) ; Chebba,
U k. (X...).

Pronostics de la presse
La Petite Gironde. — tre course, Elisée, Bon-

Bie-Affaire; 2c, Typhon-III, Sefton-Fariman; 3e,
•éc. Guestier, Québec-V: 4e, Manchester, Hit-
chy-Koo; 5e, Brive-la-Galllarde, Carmosino.
La Gironde. — Ire course, Trait-d'Union,

(Iriéca-III, 2e, Setton-Farirnan, Typhon-III; 3ej
écurie Guestier, Axiome; 4e, Ortie. Hitclïy-
IKoo; 5e, Brivc-la-Gaillarde, Chebba.
Le Sport du Sud-Ouest. — ire course, Bonne-

(Affaire, Ipôca-III: 2e, Typhon-III, Bonne-Affai¬
re: 3e, écurie Guestier, Québ&c-V; 4e, Mna-
ichester, Hitchy-Koo; 5e, Brive-la-Gaillarde,
£Roi-J aclc.
Paris-Sport.. — Ire course, Bonne-Affaire, Elî-

'cée; 2e, Typhon-III. Armilles; 3e, écurie Gues-.
Hier, Axiome; 4e, Manchester, Ortie; 5e, Po-
ilroni, Urive-la-Gaillarde.
L'Echo des Courses. — Ire course, Ipéca-UI,

jVViJmn-TII; 2e, SeÊton-Fariman. ROghui; 3e,
écurie Guestier, Québoc-V; 4e, Hito'hy-Ko.o, Or¬
tie; 5e, Brive-la-Gaillarde, Roi-Jack.'

La Veine. — ire course, Trait-d'Union; 2e, Ty¬
phon-III; 3e, écurie Guestier; 4e, Manchester;
le, Brive-la-Gaillarde.

^
FOOTBALL RUGBY

LES CHAMPIONNATS
DE LA COTE D'ARGENT;

Pour le classement en première série
Dimanche, lés quatre Clubs qualifiés à la
lite des rencontres éliminatoires livreront
«saut aux quatre Clubs classés en première
ferle avant la guerre, pour essayer d'y çren-
ire leur place, en vue de la poule qui désigne-
(a le champion de la Cûte - d'Argent qui, aveu
le deuxième classé de la compétition régio¬
nale, représentera la Côte - d'Argent dans les
futures rencontres interrégionales d'où sorti¬
ra le champion de Franco. Les vaincus de di
manche disputeront ensuite une poule rie res
Ûêcliagc dout le vainqueur sera classé lui
toussi en première série.
.Voici les rnatches de dimanche:
Au Stadium. — Sporting Athlétique borde¬

lais (tenant) contre Association sportive des
(Chemins de fer du Midi. Match très disputé
[en perspective, mais qui devrait se terminer
(par la victoire des Sabistes, dont l'équipe, au
[complet, semble avoir plus de classe que celle
i.ties Cheminots.
Au l.rand-Louis. — Bordeaux-Etudlants-Lluh

(tenant) contre Section burdigalleme.
: Match qui promet d'être agréa oie a suivre.
Les Etudiants semblent — selon la traciUon
— ne pas être encore en pleine forme, et l'al¬
lant de l'équipe de ia S. B., composée d êié-
anents jeunes et ardents, pourrait fort lû'n
(triompher sur la fin, malgré la valeur indô-
Biiable des Unlve : ,.tair s.
i Un service, spécial de tramways de la bar¬
rière Croix-Blanche au Grand-Louis fonction¬
nera, tant ù l'aller que pour le retour, à par-
kir de 13 h. 30,
r Au Bouscat. — Stade bordelais (ex-déten-
Steur du titre) contre Union sportive teste
3'iue

La réunion de l'Athénée
UHE SPLENDiDE MANIFESTATION

Le sabotage organisé à la réunion de l'A-
lhainbra n'aura pas servi la cause de nos
adversaires, '-'e tels procédés ont au con¬
traire ouvert les yeux de ceux de nos conci¬
toyens qui doutaient encore que les partis
de l'émeute hésiteraient à employer la vio¬
lence. Indignée de ces procédés, la popula¬
tion bordelaise tout entière se ressaisit, et
vo-ict qu'elle exprime nettement sa volonté,
comme lo département tout entier, de met¬
tre un terme aux manifestations d'un bol-
chevlsme agissant, comme aux indécisions
d'une politique inconsciemment complice.
C'est ainsi que plus de deux mille élec¬

teurs, sans compter tous ceux qui n'avaient
pu pénétrer dans la grande salle de l'Athé¬
née, sont venus vendredi soir apporter aux
candidats de la liste d'union clemenciste le
témoignage de leur confiance et leur désir
clairement exprimé de soutenir de leurs
voix unanimes la seule politique qui con¬
vienne à la France meurtrie : coll.' de la
victoire, celle de Georges Clemenceau.

*
» *

Le bureau est présidé par M. Toulet, nssislé
de MM. Donnai et Mariette. Sur l'estrade ont
pris place les candidats que les nécessites do
la campagne électorale ne retenaient pas ail¬
leurs : MM. Lorin, Ballande, Dup'uy, Glotin,
Frouin.
C'est M. Lorin qui ouvre la séance. Le dis¬

tingué professeur s'exprime avec l'aisance, la
clarté et l'autorité oratoire que les électeurs
ont eu maintes fois l'occasion d'apprécier. En
exposant la politique générale do ia liste, il
apporte des formulés précises, aussi bien en
ce qui concerne la conduite des affaires exté¬
rieures que la réorganisation de notre système
administratif et fiscal. 11 faut étendre la « pla¬
te-forme du budget, afin qu'elle pèse partout
d'un poids mieux réparti. Il faut, surtout de
l'ordre pour rétablir la situation financière et
économique du pays. «La guerre civile, dit-il,
est une névrose de vaincus; » le programme de
Strasbourg est un programme de vainqueurs.
Le pays ne s'y trompera nos le 16 novembre.
'M. Lorin quitte la tribune salué par de

vibrantes acclamations et c'est M. Ballande
qui lui succède. Le dévoué représentant de
Bordeaux traite plus particulièrement, les
questions commerciales auxquelles est liée
l'existence du pays. Des affirmations inexac¬
tes ont été soutenues par des candidats des
listes opposées en.ee qui concerne la situa¬
tion économique actuelle du pays, sérieuse
à la vérité, mais non point uesespérée com¬
me ils le déclarent. M. Ballande relève les
erreurs dangereuses qu'ils répandent autour
d eux, notamment en ce qui concerne la ma¬
rine marchande, dont la situation actuelle
est en voie d'amélioration certaine II ré¬
fute de3 assertions tendancieuses en ce qui
concerne la péréquation du prix de l'acier,
dont il explique la nécessité et le mécanisme
A ce moment, M. Mande], qui avait été

retenu à Podensac jusqu'à 8 h. 30 du soir,
apparaît à la tribune. Il est l'objet d'une ma-
gmflque ovation qui se prolonge plusieurs
minutes. Toute la salle est debout et l'ac¬
clame.
M. Ballande reprend son discours. Il traite

la question du change. La politique du gou¬
vernement, en cette matière, est près d'abou¬
tir à une solution qui consolidera singuliè¬
rement notre crédit à l'étranger.
On a parlé de division du parti républicain

en Gironde. M. Ballande fait, le procès des
dissidents, qui n'ont pas craint de sacrifier
à leurs ambitions personnelles les intérêts
supérieurs du pays, se plaçant ainsi d'eux-
mêmes contre le parti de l'ordre et de la li¬
berté.
Ces paroles nettes et courageuses sont vi¬

goureusement. applaudies par l'auditoire. Et
M. Dupuy, député de Blaye, commissaire à
la marine marchande, lui succède à la tribu¬
ne. M. Ballande a exposé une partie des rai¬
sons qui ont amené la division. ,,

M. Dupuy explique les autres et notam¬
ment les raisons de politique extérieure qui
ont séparé M. Chaurnet de M. Clemenceau.
Nous n'étions pas seuls à négocier le traité
de paix, et le président Wilson s'opposa tou¬
jours au désarmement complet de l'Allema¬
gne. Il y avait à sauvegarder nos alliances,
ce qui nous mettait dans la nécessité de
faire preuve d'une certaine modération dans
nos exigences.

En venant à la politique intérieure, M. Du¬
puy fait le procès du parti socialiste unifié,
dont il critique non pas les intentions de ré¬
formes sociales, mais les moyens qu'il préco¬
nise pour les accomplir ; la grève générale, la
violence. Le 16 novembre sera la condamna¬
tion de cette politique de guerre civile.
Et M. Manael se lève. La salle lui fait aus¬

sitôt, spontanément, une magnifique ovation
telle qu'il est obligé d'attendre plusieurs mi¬
nutes avant de prendre la parole. Et dès les
premiers mots s'affirme son autorité incontes¬
table. Il se présente, décline son nom, ses
origines qui ont donné prise à tant de ca¬
lomnies imbéciles. Et le voici dans son sujet.
Nous avons trop souvent exposé le program¬
me des candidats clemencistes pour revenir
sur ces détails. Disons seulement que M
Mandel, en un discours nourri d'idées, de
faits précis, de dates, de formules dont cha¬
cune est un programme, traite avec sa pré¬
cision habituelle tous les grands problèmes
qui se posent à l'heure actuelle devant ia
conscience publique. « Nos personnes ne
comptent pas, dit-il. C'est une politique
qu'if faut choisir. ».
Le traité de paix, ses avantages, ses clauses

financières, économiques, territoriales; les ré¬
formes sociales à l'ordre du jour, la refonte de
notre système gouvernemental et administratif,
l'organisation de la région, l'orientation de no¬
tre politique étrangère, l'assainissement de nos
finances, toutes ces questions si complexes, et
si diverses sont successivement examinées par
M. Mandel avec une clarté, une largeur de
vues, une originalité et une hardiesse de con¬
ceptions qui. achèvent Q'e conquérir un auditoire
à qui son œuvre aux côtés de M. Clemenceau
et la campagne odieuse dont il est l'objet
avaient déjà donné une très haute idée de sa
valeur personnelle.
A ce moment un de nos collaborateurs ap¬

porte la nouvelle, qu'on lira d'autre part, de
l'arrestation de Ni. Paul Meunier. M. Mandel
l'annonce à l'auditoire_, qui l'accueille par des
applaudissements frénétiques. C'est dans cette
atmosphère d'enthousiasme que M. Mandel
termine en donnant aux électeurs rendez-vous
pour le 16 novembre. Et dans la magnifique
ovation qui lui est faite, dans ces acclamations
de 2,000 poitrines qui lancent les cris de :
« Vive Mandel 1 Vive Clemenceau » on sent qu'il
y a autre chose qu'une manifestation de con¬
fiance et de sympathie : c'est la voix d'un
peuple las des hésitations, des basses manœu¬
vres politiques, du désordre et des haines fra¬
tricides, qui clame en cette veille du scrutin
son impérieuse volonté d'assurer à la Fran¬
ce ce qui lui fit trop souvent défaut : un
gouvernement qui gouverne. K. D.

des explications d'une remarquable cldrté
sur la situation. Il n'a pas de peine à rédui¬
re à néant- tes arguments des adversaires,
dont la cause est jugée ; la population Pa
triote de la Gironde n'a que faire des vieilles
querelles d'autrefois qu'en cherche à res¬
susciter. Il faut barrer la route à la révolu¬
tion et à l'anarchie ; seuls des hommes ac¬
tifs et énergiques en sont capables, et c'est
le parti de l'ordre, que nous présentons, qui
peut offrir toutes les garanties.
Très gros succès pour M. Dignac, que la

salle applaudit avec entrain.
M. Elisée Frouin, qui a fait toute la guer

re au 344e régiment d'infanterie, s'est par¬
ticulièrement occupé, depuis sa démobili¬
sation, de la Fédération des grandes Asso¬
ciations des anciens combattants. Car il
faut que . eux ci s'organisent s'ils veulent
être écoutés. Ils doivent aussi n'envoyer
au Parlement que des hommes dévoués à
leur cause et qui n'ont pas songé à se sous¬
traire au devoir militaire.

TU. Elisée Frouin insiste ensuite sur l'u¬
nion nécessaire des bons citoyens, qni seu¬
le permettra de réaliser le vaste program¬
me économique dor.t le pays a besoin pour
so relever. Il flétrit l'attenta1, dont M. Man¬
del a éfé victime, et termine, aux applau¬
dissements de l'auditoire, en déclarant que
c'est seulement dans le travail, l'ordre et
la légalité que nous trouverons un adou¬
cissement à nos difficultés présentes.
B vanne et Lussâc ont fait aux orateurs

le plus chaleureux accueil, et c'est leur una¬
nimité qui fera, dimanche, le triomphe de
la liste de l'ordre et du travail.

: Malgré l'ardeur et la vaillance des Testerins,
lia classe du team stadisto parlera, et l'ancien
[champion inamovible se qualifiera pour es¬
sayer de reoonquérir le championnat qu'il
perdit pour la première fois la saison derniê-
lté.
A Libourno. — Union athlétique libournaisa

SBontre le Club athlétique bétgfais.
Les dernières perîormances des Bêglais per¬

mettent de considérer leur team comme une
équipe de grande valeur, et beaucoup lui ac¬
cordent de sérieuses chances. Mais le team
ilbournais est toujours i'X de la course. Si les
étoiles mystérieusement annoncées opèrent
effectivement dimanche le Club do la sous-
prélecture pourrait consérvafr sa place en
[première série. Quoi qu'il en soit, le toatch
n'est pas oouru, il s'en faut.
Ces rencontres officielles doiyent commen¬

cer à quatorze heures trente.
FOOTBALL ÂSSOCIATSQM

LE CHAMPIONNAT DE LA L1GLE
DU SUD - OUEST

Les rencontres du championnat régional se
fctintinueront dimanche, ainsi qu'il suit :
\r JAKO-MERIGNAO.— Sportlng-Club delà

'fcastidienne contre Vie au Grand Air du Mé-
<i<AÛ Stadium. — S. A. bordelais contre C. A,
Mouiln-d'Ars.
La valeur, prouvée par ses dernières ren¬

contres, du «onze» sabiste permet de prévoit
sa victoire.

, ,

A Baoalan. — Bordeaux-Athlétic-Club con¬
tre Stade bordelais. ,

A Musard (Béqles). — Club athlétique béglais
contre ia Section burdigalienno.

A Arlac-Luchcy. — Bordeaux-Etudiants-.,
[CJjtb jtantefi AthliUTajAS.bqriial&ia, :,>-

A Branne et Lussac
Les candidats du l'Union républicaine clé-

ruenciste ont donné une réunion, jeudi 13,
à Branne. M. le docteur Antoine, conseiller
général, présidait, assisté de MM. Brun,
conseiller d'arrondissement, et Roy.
Remarqué dans l'assistance le général

Plantey. Etaient présents parmi les candi
dats de la liste : MM. Eymond, député sor¬
tant, calmés, Capus, Dignac, colonel Picot
et Frouin. Le môme jour, à 8 h. 30, ils par,
latent à Lussac, sous la présidence de M.
Petit, assisté de MM. Grelet et Bertiiemieux.
Le colonel Picot ouvre la séance en pré¬

sentant ses camarades. Il expose la cons¬
titution de l'armée de demain comportant
une lorte réduction du temps de servies
avec son éloquence coutumière, aux applau¬
dissements de l'assemblée.
M. Calmés, dont le souvenir est resté pré¬

sent dans la mémoire des habitants du Li-
bournals et du Réolais, et qui y reçoit par¬
tout l'accueil le plus chaleureux, parle -du
relèvement de la France et du rôle qu'y
jouera l'agriculture.
M. J. Capus, invité à parler de la modi¬

fication qui vient d'être apportée au cal¬
cul de l'impôt sur le bénéfice de l'exploita¬
tion agricole, le fait avec sa clarté et sa
précision habituelles.
Cet impôt, créé par la loi du 31 juillet 1017,

était calculé foxfaitairement sur la moitié de
la valeur locative des terres exploitées. Or,
une loi nouvelle, qui n'est pas encore bien
connue du monde agricole, celle du 12 août
1D19, décide que l'impôt pourra être assis
par le contrôleur des contributions directes
sur le revenu réel. Quand le contrôleur pour¬
ra établir que le revenu réel est supérieur
à l'évaluation forfaitaire, il pourra prendre
ce bénéfice réel pour base de l'impôt. M. Ca¬
pus a montré l'importance et le danger de
cette modification, qui met le contribuable
sous le régime discrétionnaire de l'adminis¬
tration. Plus que les autres producteurs agri¬
coles, cet impôt frappera les viticulteurs,
seuls astreints à la déclaration de récolte.
L'administration n'a pas la compétence né¬
cessaire pour fixer le prix de revient des di¬
vers produits agricoles. M. Capus demande
qu'entre le contribuable et l'administration
il existe des commissions locales, formées
de techniciens et de représentants des pro¬
priétaires, choisis dans les Associations
agricoles et qui aient mission d'établir le
prix de revient. Il déclare que, d'accord avec
les grandes Associations professionnelles de,
l'agriculture, il demandera la modification
de cette mesure législative.
Profitant de la présence de champignonniè¬

res dans la région, il indique comment devraitêtre modifiée, pour le plus grand profit de
cette culture si importante, la réglementation
relative à la suppression de la paille comme li¬tière dans le fumier de cheval, suppression qui
ruine la culture des champignons1.
La place rie nous permet pas d'exposer ici

les vues si intéressantes de M. Capus, maiselles ont reçu 1 approbation de l'auditoire, et
ce discours, si nourri, si plein de dispositions
pratiques, a eto vivement applaudi.
M. Pierre Dignac, dans une improvisation

très applaudie, a tout à fait conquis l'auditoi¬
re en traduisant en termes heureux les senti¬
ments des populations de la campagne.
Plus de politique, plus de divisions dans la

future Chambre : de l'ordre, du travail et le re¬
lèvement du pays.
La salle entière a manifesté avec juste raison

toute sa sympathie à l'orateur.
M. Pierre Dignac, l'honorable maire do

La Teste, après avoir indiqué ce qu'était
la liste, comment elle s'était formée, et quel
les raisons avaient déterminé cette regret¬
table division républicaine, traite, dans ses
grandes lignes, la question, politique et dé
veloppe le programme du parti. Avec le piu^

t grand Sttcftès, l'orateur donne aux élgçteura

Bordeaux divisé en 31 bureaux de vote
Le préfet de la Gironde a pris l'arrêté sui¬

vant ;

Pour faciliter l'accomplissement des opérar
tiens électorales qui auront lieu en 1919, la
ville de Bordeaux sera divisée en 31 bureaux
d'e vote déterminés ainsi qu'il suit ;
Le 1er canton sera divisé en trois bureaux

sections de vote. — La première section com-

Erendra deux bureaux de vole : !e premierureau réunira les électeurs inscrits sur la
première partie de la liste de la section et au¬
ra son siège à l'école, 'rue du Jardin-Public,
salle A; le deuxième bureau réunira les élec¬
teurs inscrits sur ia deuxième partie de la lis¬
te et aura son siège même local, salle B.
La deuxième section comprendra deux bu¬

reaux de vote : le premier bureau réunira les
électeurs inscrits sur la première partie de la
liste de la section et aura son siège au groupe
scolaire, rue Mandron, salle A; le deuxième
bureau réunira les électeurs inscrits sur la
deuxième partie de la dite liste et aura son
siège même local, salle B.
La troisième section comprendra un bureau

de vote qui réunira les électeurs inscrits sur
la liste de la section et aura son siège à l'école,
rue Blanqui.
Le 2e canton sera divisé en deux sections. —

La première section comprendra deux Bureaux
de voie : le premier bureau réunira les élec¬
teurs inscrits sur la première partie de la
liste de la section et aura son siège à l'école
professionnelle, rue Saint-Sernin, salle A; le
deuxième bureau réunira les électeurs inscrits
sur la deuxième partie de la dite liste et aura
son siège même local, salle B.
La deuxième section comprendra deux bu¬

reaux de vote ; le premier bureau réunira les
électeurs inscrits sur la première partie de la
liste de la section et aura son siège à l'école,
rue de la Trésorerie, salle A; le deuxième bu¬
reau réunira les électeurs inscrits sur la deu¬
xième partie de la dite liste et aura son siège
même local, salle B.
Le 3e canton sera divisé en deux sections. —

La première section comprendra deux bureaux
de vote : le premier bureau comprendra les
électeurs inscrits sur la première partie de la
liste de la section et aura son siège à l'Athénée
municipal, ,salle A; le deuxième bureau réunira
les électeurs inscrits sur la deuxième partie do
la liste et aura son siège même local, salle B.
La deuxièmes section comprendra deux bu¬

reaux de vote ; la premier bureau réunira les
électeurs inscrits sur la première partie de la
liste de la section et aura son siège au grou¬
pe scolaire de Saint-Bruno, ruo O'Reilly, sal¬
le A; lo deuxième bureau réunira les électeurs
Inscrits sur la deuxième partie de la dite liste
et aura son siège même local, salle B.
Le 4e canton sera divisé en quatre sections.

— La première section comprendra creux bu¬
reaux de vote ; le premier bureau, réuunira les
électeurs inscrits sur la première partie o'e ia
liste de la section et aura son siège à l'école
supérieure, rue du Commandant-Arnould, sal¬
le A; le deuxième bureau réunira les électeurs
inscrits sur la deuxième partie de la liste et
aura son siège même local, salle B.
La deuxième section comprendra deux bu¬

reaux de vote : le premier bureau réunira les
électeurs inscrits sur la première partie de
la liste de la section et aura son siège à
l'école communale, rue d'Arlac, salle A; le
deuxième bureau réunira les électeurs ins¬
crits,sur la deuxième partie de la dite liste
et aura son siège même local, salle B. *
La troisième section constituera un bureau

de vote qui réunira les électeurs inscrits'
sur la liste de la section et aura son siège à
l'école', rue Solférino.
La quatrième section constituera un bu¬

reau de vote qui réunira les électeurs ins¬
crits sur la liste de la section et aura son
siège à l'école du chemin Dupuch.
Le 5e canton sera divisé en deux sections. —

La première section comprendra deux bu¬
reaux de vote : le premier bureau réunira
les électeurs inscrits sur la première partie
de la liste de la section et aura son siège
à l'école, rue Gaspard-Philippe, salle A; le deu¬
xième bureau réunira les électeurs inscrits
sur la deuxième jpartie de la dite liste et
aura son siège même local, salle B.
La deuxième section comprendra deux bu¬

reaux de vote : le premier bureau réunira
les électeurs inscrits sur la première partie
de la liste de la section et aura son siège à
l'école, rue des Sablières, salle A; le deuxiè¬
me bureau réunira les électeurs inscrits sur
la deuxième partie de la dite liste et aura
son siège même local, salle B.
Le 6e canton sera divisé en trois sections. —

T.a première section comprendra un bureau
(le vote qui réunira les électeurs inscrits sut
la liste de la section et aura son siège à
l'école, rue Saint-Charles.
La deuxième section comprendra deux bu¬

reaux de vote : le premier bureau réunira
les électeurs inscrits sur la première partie
de la liste de la section et aura son siège à
l'école, rue Francin. salle A; le deuxième
bureau réunira les électeurs inscrits sur la

' deuxième partie de la dite liste et aura son
siège même local, salle B.
La troisième section comprendra deux bu¬

reaux de vote : le premier .bureau réunira
ies électeurs inscrits sur la première partie
de la liste de la section et aura son siège au
groupe scolaire Nansouty, cours de la Som¬
me, salle A; le deuxième bureau réunira
les électeurs inscrits sur la deuxième par-
lie de lu dite liste et aura son siège même
local, salle B.
Le 7e canton sera divisé en deux sections. —

La première section comprendra deux bu¬
reaux de, vote : le premier bureau réunira
les électeurs inscrits sur la première partie
(le la liste de la section et aura son siège à
l'école de la rue Léonard-Lenoir, salle A; le
deuxième bureau réunira les électeurs ins¬
crits sur la deuxième partie de la liste et au¬
ra son siège même local, salle B.
La deuxième section constituera tin bu¬

reau de vote qui réunira les électeurs ins¬
crits sur la liste de la section et aura son
siège à l'école, rue Nuyens.

L'attentat contre M.Mande!

Une tentative d'assassinat à Sadirac
M. Piou, député sortant de la Lozère et M"10 Pion, ont été

assaillis dans leur château pendant la nuit et grièvement blessés
9
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L'AFFAIRE A L'INSTRUCTION
C'est M. le juge Rochoux qui a été commis

par M. Zambaux, procureur de la République,
a l'cfiet de suivre l'instruction au sujet de l'at¬
tentat contre M. Mandel. Les magistrats se
sont rendus vendredi au Central-Garage, où est
remisée l'automobile, dont une glace a été
trouée par un coup de revolver, et ils ont pro¬
cédé à toutes constatations utiles. Une pho¬
tographie du véhicule a été prise par ordre
du parquet, et un expert armurier, M. Langé,
a été désigné pour dresser un rapport au sujet
de la brisure de la glace. . >
M. lo juge Rochoux a recueilli ensuite la

déclaration de M. Mandel, puis il a commencé
à entendre les personnes qui se trouvaient sur
l'antomobible. Il résulte de ces dépositions que
l'attentat a été commis rue Judaïque, à peu près
à hauteur de la rue Charles-Marionneau. Le
chauffeur qui conduisait la voiture a entendu
très nettement .deux détonations au moment
où l'automobile passait au croisement des rues
Judaïque et Charles-Marionneau.
La police est chargée de rechercher les per¬

sonnes qui pouvaient stationner ou passer sur
ce point à l'heure où l'attentat a été commis.

Les caries électorales
On nous demande de 'ivers côtés si les

cartes d'électeur sont officiellement adres¬
sées au domicile des intéressés, ou si ces
derniers doivent aller les réclamer aux mai¬
ries.
La carte d'électeur n'est pas prévue dans

les lois visant les élections. Pour faciliter
les opérations, les municipalités organisent
un service de cartes qu'elles font envoyer
aux électeurs inscrits d'office ou qui se sont
fait inscrire dans les délais prescrits. Dans
le cas où, régulièrement inscrits, ils n'ont
pas reçu ou ont perdu leur carte, ils peu¬
vent voter soit avec des pièces d'identité
soit plutôt avec deux témoins connus du
bureau. Ce sont là des cas exceptionnels.
Si, cependant, estimant avoir le droit de

voter, ils n'o ; pas reçu cette carte, ils agi¬
ront sagement, en allan; voir à la mairie
si leur carte, par suite de changement de
domicile ou d'indications erronées, n'au¬
rait pas été retournée'à cette mairie.
Prévoyant qu'à ia suite de la période

troublée des hostilités, de nombreuses mo¬
difications auraient pu >-tre apportées aux
listes électorales, et que des omissions —
notamment pour les démobilisés — auraient
pu se produire, une loi spécialj a, comme
on la sait, décidé qu'une période exception¬
nelle de révision dss listes serait ouverte
du 4 au 19 octobre dernier. A cette occa¬
sion, nous avons, ainsi que nos confrères,
instamment et à plusieurs reprises; engagé
les électeurs à aller vérifier leur inscription
ou à se faire inscrire aux mairies. Ce con¬
seil n'a malheureusement pas été entendu
do tous car de multiples réclamations sa
produisent en ce moment. On -ne .peut que
le regretter.

Dans la nuit de vendredi à samedi, une
tentative d'assassinat a été commise sur
M. Piou, député, qui habite, avec Mme
Piou, le château de Tustal, commune de
Sadirac, près do Créon.
M. Jacques Piou, député sortant de la Lo¬

zère, ne se représente pas. I' est depuis
longtemps m ire de la commune de Sadi¬
rac, où il possède l'important domaine de
Tustal.
Mme et M. Jacques Pi® étalent arrivés

de Paris mardi dernier avec leur person¬
nel domestique; ils comptaient passer la
pliw grande partie de l'hiver au château de
Jeudi, Mme Piou vint à Bordeaux et re¬

tira d'un établissement de crédit l'argent
nécessaire au règlement de certaines dé¬
penses d'exploitation du domaine. La som¬
me est assez élevée.
Pendant la nuit de jeudi à vendredi, Mme

Piou, qui couche dans -e chambre atte¬
nante à celle de son mari, av H entendu
un bruit suspect; il lui avait semblé qu'on
cherchait à ouvrir la porte du bureau de
M. Jacques Piou.
Elle avait, le lendemain, demandé à ses

domestiques si l'un d'eux avait eu besoin
d'entrer dans ce bureau; il lui avait été
répondu négativement.
Or, durant la nuit de vendredi à samedi,

Un peu après minuit, un homme s'intro¬
duisait dans la chambre d- Mme Piou et
tentait de l'assassiner à coups de l'instru¬
ment appelé « matraque têtes de plomb ».
Par cinq fois, le criminel asséna des coups
de son terrible Instrument sur la tête de
Mme Jacques Piou.
Aux cris poussés par sa femme, M. Piou

avait sauté à bas de* son lit et était entré
dans sa chambre, qui communique avec la
sienne par une porte laissée constamment
ouverte. Il fut, a son tou-r, frappé par le
criminel, qui lui porta, à la tête également,
trois coups de sa matraque.

A ce moment, Mme Jacques Piou réussit
à allumer la lampe électrique, dont l'in¬
terrupteur est placé à la tête de son lit.
M. le député Piou put donc bien dévisa¬

ger son agresseur, un homme' jeune, de
taille moyenne, vêtu de bleu. Celui-ci, en
entendant M. et Mme Piou appeler au se¬
cours, n'hésita pas à se débarrasser de sa
matraque, qu'il jeta aux pieds du lit du
député, où elle a été retrouvée, puis il prit
la fuite.
Ii suivit le couloir central de l'aile du

château habitée par M. et Mme Piou, ou¬
vrit une fenêtre sur un jardin, et, en s'ac¬
crochent au lierre qui tapisse le mur, il put
arriver sans mal sur le sol. Il traversa une
allée au bout de laquelle il avait laissé sa
bicyclette, et disparut.
Le personnel domestique accourut aux

appels de M. Piou, donna las premiers soins
à ses maîtres, qui reçurent ensuite 16s se¬
cours de M. le docteur Faucher, de-Créon,
mandé en toute hâte. Mme Piou a reçu cinq
coups de matraque, dont deux ont occa¬
sionné une fracture de la boîte crânienne.
Son état est extrêmement grave. M. Piou
a été frappé trois fois sur le sommet de
la tête. M. le docteur Fauché ne le croit
pas grièvement blessé.
Mme Piou est âgé de 68 ans; M. Piou est

âgé de 81 ans.
A la première nouvelle de cette tentative

d'assassinat, M. Zambaux, procureur de la
République, s'est transporté en automobile
au château de Sadirac, en compagnie de
MM. Giraud, juge d'instruction; Quérillac,
commissaire de police mobile, «t Despujols,
commis-greffier.
Il a été établi que l'auteur de l'agression

est resté caché durant de longues heures
dans une chambre inoccupée, peu distante
de celles de Mme et de M. Piou, Il a pui
aisément y parvenir durant que les domes¬
tiques étaient occupés vendredi à servir le
repas du soir. Il n'a eu qu'à entrer dans
l'orangerie, d'où un escalier conduit aux
chambres.
On s'accorde à penser que le vol était le

mobile du crime, et que l'individu en ques¬
tion, bien au courani! des altres, avait es¬
sayé, la veille, de- fracturer le bureau de
M. Piou, comptant, y voler l'argent que,
sans doute, 11 savait avoir été apporté Jeu¬
di par Mme Piou.

Le mouvement corporatif
Fin de la grève des tailleurs

Nous avons reçu la communication sui¬
vante :

« Le Syndicat des tailleurs et confection¬
neurs de la ville de Bordeaux, et le Syndi¬
cat des travailleurs de l'habillement de la
ville de Bordeaux ont signé, le 14 novembre
1919, d'un commua accord un contrat de
travail mettant fin au conflit qui existait.

, La reprise générale du travail se fera
lundi 17 novembre 1919.
Veuillez agréer, etc.
» Par ordre pour les deux Syndicats ï

Le secrétaire général,
Robert BERNÂRD. »

Soutenance de thèse
Parmi les récentes thèses soutenues devant

la Faculté o'e médecine de Bordeaux, nous si¬
gnalons avec plaisir celle de l'ex-aide-major du
7e colonial, M. Louis Dassy, sur «les Compli¬
cations phlébitiques de la grippe». Ce travail
très intéressant a obtenu la mention « très
bien ».

Tous nos compliments au jeune docteur dont
nous avons signalé en son temps les belles ci¬
tations à l'armée, au corps d'armée et à la
brigade.
A l'Académie des inscriptions
Paris, 14 novembre. — M. Brutails, archi¬

viste du département de la Gironde, profes¬
seur d'archéologie à l'Université de Bor¬
deaux a été élu membre libre par 23 voix
contre 11 à M. Paris, directeur de l'Ecole
des Hautes Etudes franco-hispaniques de
Madrid.

Beaux-Arts

L'exposition des œuvres du fusiniste bien
connu G. Clamens obtient un vif succès. La
touche mordante de l'artiste fait croire à
des eaux-fortes plutôt qu'à des fusains, dans
la « Rade de Bordeaux » et la « Lande cré¬
pusculaire », par exemple. La poésie et le
calme des champs ont été également tra¬
duits avec grâce et vérité.
— Mme Zo-Larroque, dont le souple ta¬

lent s'adante avec une sûreté croissante à
tous les genres, vient d'exposer une série
de petits portraits dune fidélité expressive
et d'une fermeté de touche très remar¬

quées des amateurs et des artistes. Succès
très vif d'exposition.

Pour les mutilés de la face
A la suite de l'exposition organisée au profit

des mutilés de la face, dans la salle des beaux-
arts de la terrasse du Jardin-Public, les œuvres
offertes par chaque artiste peintre et sculpteur
avaient été groupées dans le foyer de l'Âlham-
bra pour leur tirage en tomboia.
Une partie importante de ces lots n'ayant pas

été réclamée dans les délais fixés, une vente
aux enchères de cet ensemble d'œuvres d'art
aura lieu par le ministère de Me Jos-Duguit,
commissaire-priseur, dans les jardins d'hiver
de l'Alhambra, le dimanche 16 novembre, à
cinq heures et demie, au profit des blessés de
l'hôpital auxiliaire 201,
Pêtes universitaires de Strasbourg
Dans sa dernière assemlblée générale, la

Faculté de médecine de Bordeaux a procédé
à l'élection d'un délégué officiel pour la re¬
présenter aux grandes fêtes universitaires
de Strasbourg des 22 et 23 novembre pro¬
chain. M. le professeur Cruchet a été élu à
l'unanimité. MM. Bergonlé, Moussous et Ri¬
vière ont demandé à se joindre à la ctelé¬
gation, ce qui leur a été accordé.
La, délégation se trouve donc ainsi com¬

posée :
MM. le doyen Sigalas, membre de droit;

M. le professeur Cruchet, membre élu; MM.
les docteurs Bergonié, Moussous et Rivière,
membres bénévoles.

Vente du coke aux particuliers
par les charbonniers détaillants

La Régie municipale du gaz et de l'élec¬
tricité a l'honneur d'informer le publfc que,
d'accord avec M. le Maire de Bordeaux, les
charbonniers détaillants ont pris l'engage¬
ment de pratiquer, à partir de ce jour, les
prix suivants pour la vente du coke et du
gréslllon aux particuliers.
Coke vendu au détail contre remise des

tickets de la mairie, 200 fr. la tonne.
Coke vendu en dehors des dits tickets, 11-

vré directement de l'usihe chez le client par
quantités inférieures à une tonne, 230 fr. la
to.nne.
Coke vendu en dehors des dits tickets, li¬

vré aux magasins des charbonniers détail'
lants par petite quantité, '260 fr. la tonne.
Grésfiion livré directement de l'usine chez

le client, 200 fr. la tonne.
Grésilion livré par petites quantités A

domicile, 220 fr. la tonne.

Eôdeur malchanceux
Le garçon navigateur Joseph Esoousse,

demeurant rue Dufau, 4, avait été assailli
au milieu de la nuit par un individu quiavait tenté de le dévaliser. Le rôdeur ne put
parvenir à ses fins. Bien mieux, même, il a
été arrêté et envoyé au dépôt. C'est un Ma¬
rocain, Mohamed Dahnouli, âgé de vingt-
huit ans, se disant marchand ambulant.

Singulière trouvaille
M. Mounoulau, concierge de la propriété

Fartage, rue Billaudel, 86,.a trouvé dans cet¬
te propriété, trots pièces de mécanique en
bronze (deux 1 détenteurs à vapeur et une
« presse étampe..») Ces objets, qui provien¬
nent sûrement d'un vol, ont été déposés au
commissariat du onzième arrondissement.

Mandat exécuté
Le chef de la Sûreté, M. Cornuau, a fait

appréhender vendredi la domestique Al-
phonsine L..., âgée de vingt-six ans, demeu¬
rant rue de Cursol, qui faisait l'objet d'un
mandat d'amener du parquet de Bordeaux.
Cette femme est Inculpée d'avortement.

Attention au filou !
Le plckpoket qui, à l'instar de Baille, opère

dans le secteur place Gambetta-Jardin-Pu-
blic, a réussi encore un exploit vendredi. Il
a subtilisé à M. Joseph Couedel, garçon de
courses, rue Bouffard, 41, qui se tenait sur
la plate-forme arrière d'un tram, uîi carnet
dans lequel était une somme de 150 francs.

NE PORTEZ PLUS VOTRE BANDAGE.—
Si vous êtes atteint de cette décourageante
infirmité nommée hernie, ■ e manquez pas
d'aller vous faire examiner gratuitement,
ou d'envoyer v '.re adrr sse à la succursale
de l'INSTlTUT ORTHOPEDIQUE de Paris,
23, rue du Mlrail, près la Grosse-Cloche, à
Bordeaux. Vous recevrez gratis et franco,
discrètement emballée, s-ns marques exté¬
rieures, la nouvelle méthode du Docteur
LIVET-jARIGUE, l'éminent spécialiste her¬
niaire de la Faculté de médecine de Paris.
Avec cette précieuse méthode, vous n'aurez
plus besoin de porter de bandages gênants
ou de courir les risques d'une opération.
Vous avez intérêt à écrire tout de suite,
puisque cela ne vous coûte rien et ne vous
engage à rien.

A —

COGNAC AUTHENTIQUE
AUGSER Frères C«

Maison fondée en 1613
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SERVICE IMMÉDIAT NOMBREUX PERSONNEL

Au Palais
TRIBUNAL CORRECTIONNEL

Présidence de M. FOUIICAUD, vice-président
UNE BROCHETTE DE VOLEURS

On sait dans quelles circonstances fut ar¬
rêté, la semaine dernière, sur le quai de Ba-
calan, le nommé Gutzviller, marchand, fo¬
rain, âgé de quarante-cinq ans. Il avait réus¬
si à rouler un fût de rhum hors d'un han¬
gar et 11 le chargeait sur une brouette
quand il fut surpris et maîtrisé malgré sa
résistance acharnée. Le tribunal correction¬
nel l'a condamné à huit mois d'emprison¬
nement et k cinq ans d'interdiction de sé¬
jour.
— Le manœuvre Pierre Bedat, trente-deux

ans, a volé à un de ses camarades son ves¬
ton contenant un livret militaire et des piè¬
ces d'identité dont il a essayé de faire usa¬
ge par la suite ; trois mois et un jour d'em¬
prisonnement.
— Dans la cambuse du vapeur au déchar¬

gement duquel il travaillait, Fernand Mar¬
tin, vingt-six ans, rue Denise, a volé des
bouteilles de Champagne : trots mois d'em¬
prisonnement.

106 - A. — Les ventes de véhicules automo¬
biles provenant des stocks de l'armée amé¬
ricaine prennent de plus en plus d'extensidn.
Les amateurs avisés peuvent y acquérir

des véhicules en état de marché : voituires
de tourisme munies des derniers perfection¬
nements, camions 2 à 5 tonnes, camionnet¬
tes montées sur pneus, motocyclettes avec
ou sans side-car et bicyclettes.
Pour tous renseignements, s'adresser 70,

avenue de la Bourdonnais, PARIS, Télé¬
phone : SAXE 76-57.

Informations
Pharmacies ouvertes le 16 novembre

Quai des Chartrons 83. — Cours de Ver¬
dun, 134. — Boulevard Présîdent-Wilson, 211.
— Rue de la Bourse, 1. — Rue d'Ornano, 301.
— Rue Sainte-Catherine, 125. — Cours Victor-
Hugo, 58. — Cours d'Aquitaine, 25. — Cours
de Rayonne, 25. — Chemin do Pessac, 91. —
Boulevard Georges-V, 72. — Rue du Mirail, 65.
— Cours Saint-Jean, 32. — Cours de Toulouse,
148. — Rue Sainte-Croix, 9. — Boulevard Vic-
tor-Emmanuel-II!, 172. — Rue Judaïque, 7. —
Cours Georges-Clémenceaiii, «3. — Dôrosier,
1, avenue Thiers. - Rue Fondaudège, 147. —
6. rua d'Aubidey,

Viticulture
Déclarations de réconte en 1919

et appellations d'origine
Les déclarations de récolte imposées par la

loi du 29 juin 1907 aux viticulteurs et aux né¬
gociants qui achètent dés vendanges fraîches
comportent cette année une particularité nou¬
velle.
Une loi du 6 mal 1919 ayant pour but de -pro¬

téger les producteurs et les commerçants hon¬
nêtes contre l'emploi de fausses appellations
d'origine, et de préciser enfin le sens exact de
cês appellations, exige que chacun fasse con¬
naître, au moment où il déclare sa récolte à
la mairie, quelle appellation d'origine il comp¬
te donner à son vin, s'il le destine à la vente
sous une telle appellation.
Cette déclaration n'expose l'intéressé à au¬

cun risque. Elle sera seulement publiée par
l'administration compétente (ministère de l'a¬
griculture), de façon que quiconque puisse
Conteater, s'il le croit juste, au déclarant l'usa-
fe de l'appellation en cause. En cas de sem-lable contestation, c'est à celui qui la sou¬
lève à faire preuve de sa prétention.
On voit que l'application de la loi nouvelle

est très importante. Les intéressés doivent
donc en observer avec soin les prescriptions et
fournir aux mairies les renseignements utiles
lorsqu'ils feront les déclarations ci-dessus .vi¬
sées. «

Il est, en outre, rappelé aux intéressés quo
1-e dernier délai accordé pour la production
des déclarations de récolte de vin dans les
mairies a été fixé au 30 novembre courant, en
ce qui concerne le département de la Gironde.
Mais en raison des élections municipales, aux¬
quelles il sera procédé ce Jour-là, les récoltants
sont instamment priés de faire leurs déclara¬
tions avant cette date.

Banque populaire
On nous prie de faire connaître que la

banque populaire en faveur du petit et du
moyen commerce, de la petite et de la moyen¬
ne industrie, pouvait être considérée com¬
me fondée. Le capital a été souscrit, le direc¬
teur nommé, le siège arrêté, le conseil d'ad¬
ministration désigné.
L'Assemblée générale constitutive a été

fixée au vendredi 28 novembre courant; elle
aura lieu à la Chambre des métiers.

Papilles de la nation
L'Olflce départemental des Pupilles de la

nation est sollicité par des Associations agri¬
coles et par de nombreux propriétaires en
.vue d'obtenir lo concours de jeunes ouvriers
agricoles ou des apprentis agricoles.
Les veuves de guerre qui désirent profiter

de ce placement agricole pour leurs garçons,
âgés de plus de treize ans, sont priées de
s'adresser à l'Office, 12, place Puy-Paulln.

Les Anciennes Usines A. Rostand et Fils, de
Marseille qui fabriquent le savon garanti
pur Le NATUREL si justement réputé, nous
prient d'annoncer que l'excellente lessive La
NATURELLE est également fabriquée par el¬
les, etqu'on en trouve dans t^les bonnes épi¬
ceries, Maisons d'Alimentation et Drogueries,

Communications

Chronique Ihéàtrale
GRAND-THEATRE

Les directeurs de notre première scène
font défiler devant des salles combles les
opéras du répertoire. On connaît l'art qu'ils
déploient dans ces présentations sucessives.
Grâce à ces mises en scènes rajeunies, pitto.
resques. vraies; grâce aux soins donnés à la
partie purement musicale, les œuvres sem¬
blent parées d'un attrait nouveau. Vendredi,
t Hérodiade » nous était donné à la mode
de MM. Perron et Ghauvet. C'est incontes¬
tablement la meilleure. L'Interprétation ap¬
pelle l'éloge. Mais la place que prend la
grande rubrique du jour m'oblige à enre¬
gistrer le succès sans longs commentaires.
Mme Simone Logier, qui vient renforcer

temporairement notre compagnie lyrique, est
une Salomé de Ijgne élégante; sa voix habile¬
ment dirigée est d'un timbre des plus plaisants.
Le reste de la distribution était assuré par des
artistes dont nous connaissons les mérites ;
M. Robert Lassalle, Jean, vigoureux et sonore;
M. Mazens, puissant Hérode; Mlle Josée Lau-
chlin, M. Nicolas Lossalle, M. Barreau et Mlle
LuzzL Bien entendu, Mlle Pierozzi obtint son
succès personnel au milieu des ballerines bien
stylées par M. Laffont, L'orchestre était dirigé
par M. Petit. La partition de Massenet était
en bonnes mains. jg B,

Dimanche, à 14 heures, deuxième représenta¬
tion de l'œuvre immortelle de Massenet - «Héro¬
diade», avec l'excellente distribution de la pre¬
mière.
Dimanche, à 20 heures, quatrième du grand

ffaCGè,s„"Jes^Contes d'Hoffmann». Le chef-d'œu-
vre d'Offenbach bénéficiera de la môme distfri-
bution et de la même présentation artistique
qui lui en assure chaque fois le succès
Au 4e acte, après ïa Chanson d'Amour, Mlle

Tissler chantera la Chanson d'Autrefois, de
M. Lemaire, et, avec lui, interprétera le duo
du «Clair rie la Lune», de Lulh.
M. Lemaire exécutera en outre au piano

deux pièces de sa composition: «la Gavotte
des Fiançailles» et «le Chant de la Fileuse»,
œuvres bien connues du public. L'orchestre
sera dirigé par M. René Chauvet.
Mardi, «Manon». — Mercredi, «Hérodiade».

BOUFFES

L'affiche qualifie de « légère » l'opérette de
MM. Nad-aud et Varux, « Un Mariage à la
Casbah», qui serait plus justement taxée
de lourdeur — préméditée d'ailleurs, et in¬
génieusement réalisée. Le succès répond à
J'attente des auteurs et du directeur de la
tournée, M. Dufrenne.
La piécette est jouée avec alacrité par M.

Lénars et ses camarades, Mmes Clara Peaxl,
de Verneuil, Adchams, MM. Bourgoin, Ar¬
naud et Lemarguy. Au deuxième acte, «la
tille authentique de la belle Fathma »•
Une partie de music-hall, où triomphe Le-

sars, a fait applaudir également les meil¬
leurs artistes de la compagnie.

CHEMINS DE FER
Gares de Bordeaux-Bastide. — A partir de

ce jour, les expéditeurs de marchandises P. ,V.
aussi bien de détail que par %vagons oomplets,
devront se faire inscrire avant d'apporter
leurs marchandises à la gare. A partir du
lundi 17 novembre, ne seront acceptées que
les marchandises ayant donné lieu a une ins¬
cription. Chaque jour, le public sera informé
par la voie des Journaux des numéros qui
pourront être amenés à la gare.
Comme l'année dernière, les notes de remi¬

ses recevront leur numéro d'inscription, sa¬
voir:
Pour la gare principale "au bureau' spécial

des visas, aux Magasins Généraux, en gare
Maritime et aux Appontement, aux bureaux
de ces annexes.

GROUPEMENTS CORPORATIFS
SYNDICAT LITHOGRAPHIQUE DE BOR¬

DEAUX. — Assemblée générale extraordinaire
samedi 15 novembre, à 15 heures, Bourse du
travail. — Ordre du jour : Décision à prendre
en vue de la lusloii. Présence indispensable.
IXe CONGRES DE L'UNION COMPAGNONNI-

QUE. — Le dimanche 9 novembre, la section
de Bordeaux qui détient depuis dix ans la
direction générale de la Société, recevait, au
café de l'Opéra, les délégués de Tour de Fran¬
ce, dont les sections sont au nombre de qua¬
rante-cinq, répandues çur tout le territoire
ainsi qu'a Londres, Genève et Buenos-Ayres.
Lo C. Géraud, président de la ville de Boi^

deaux, a souhaité la bienvenue à ces délé¬
gués et aux quelques dames présentes. Les
OC. Gervais, vauboin et Baril ont. à leur
tour, pris la parole, au nom des villes qu'ils
représentent. Les assistants se sont séparés
en se donnant rendez-voug pour le lende-
demaln.

10 novembre. — Première journée du Con¬
grès.
A neuf heures du matin, dans une des sal¬

les de l'Athénée municipal, sous la présiden¬
ce du C. Cazeaux, doyen d'âge, assisté des
C. Deprpés et Albert, on a procédé à l'élec¬
tion du bureau définitif du congrès. Sont
élus : président. C. Brossard. de Nantes; vi¬
ce-présidents, CC. Rappa (Genève), Guillot,
(Bordeaux); trésorier, C. Paquet (Bordeaux);
secrétaire, C. Lafay (Bordeaux); rapporteur
général, C. Pradelle (Toulouse).
Les CC. Gervais, Guillot, Lafay, mem¬

bres de l'ancienne .direction, rendent comp¬
te de leur mandat. Puis sont nommées les
sept commissions de travail et l'on s'ajourne
au lendemain.
COURS ET CONFERENCES
INSTITUT COLONIAL DE BORDEAUX. —

Cours professés à la Faculté des lettres, 20,
cours Pasteur, à huit heures et demie du soir:
Lundi 17 novembre 1919, M. le docteur Beille.

Cultures coloniales: maïs, sorgho, mil.
Mercredi 19 novembre 1919, M. le docteur Beil¬

le. Cultures coloniales : manioc, arrow-boot,
plantes à fécule.
Vendredi 21 novembre, M. Ilugot. Produits

coloniaux : sucre de canne.

COURS D'ARABF,. Mardi 18 novembre, à
à 8 h. 30 du soir. M. Feghali : exercices de .con¬
versation.
Mercredi 1# novembre, à 6 heures, M. Fegha-

U- notions de lecture et .de çonyersatiao.

Samedi, dimanche en matinée et soirée, et
lundi, quatre représentations seulement du
dernier grand succès parisien : « Un Mariage
à la Casbah ». Jeudi soir, grand gala, créa¬
tion à Bordeaux : «Le Roi des Palaces»,
l'œuvre nouvelle d'Henri Kistemaeckers
(tournée Charles Baret).

APOLLO
Du samedi 15 au jeudi 20 inclus, Six derniè¬

res représentations avec matinée dtmanche
de « FIup !... », dont plus de cinquante repré¬
sentations ont .consacré le succès. Jeudi, troi¬
sième matinée de famille, « les Cloches de
Corneville». On loue, rue Castetaau-d'Au-
ros, téléphone 31-17.

TRIANON
Dimanche, matinée et soirée, et tous les

soirs, le succès de fou rire « Le Gigolo », vau¬
deville en trois actes, de Zamacoïs, avec sa
remarquable distribution. Mme Cécile Darclée,
une brillante et amusante Nini Bellair, Guise,
d'une fantaisie savoureuse, Tavola, plaisant
Gigolo: Millous, Wattel, etc. Mmes Clément,
Musset, Oska, Bordie, etc. C'est la soirée la
plus follement gaie. Prudent de louer. Jeudi,
réoital de piano, avec Emma Boynet.

SCALA
La' triomphale revue « Enfin, seuls !» et ses

scènes nouvelles sera donnée dimanche, en
matinée et soirée, avec sa troupe d'élite. Lo¬
cation sans frais en permanence à la Scala.
Salle agréablement chauffée.

ALHAMBRA
Tous les soirs, sur la scène : « Dans les Vi¬

gnes », revue en cinq tableaux, de R. Valmy,
interprétée par J. Valmy, W. Garrigue, Ra-
mos, Busqûet, Reinal, Verva, et Mmes A.
Ohabry, Delcher, Deroye.

ALGAZAR
Samedi 15' et dimanche 16 novembre, « la

Grâce de Dieu », le plus joli, le plus frais des
drames du répertoire, avec la troupe complète.

ALHAMBRA-DANCING
Hier, énorme succès. Samedi, à 9 h.; diman¬

che, en matinée et soirée, bai à grand orches¬
tre dans la seule salle parquetée et les beaux
jardins d'hiver.

SAINT-PROJET-CINEMA
Dimanche, spectacle de gala, avec «le Coeur

et l'Argent», drame splendide. — Lundi, «Fé-
mina », de la belle série « Vedette-Film », véri¬
table chef-d'œuvre cinématographique.
THEATRE GIRONDIN (chemin de Pessac)

Dimanche, 2 mat.; soirée : J'accuse (fin), etc.

SFECTAC1.ES du 15 novembre

GRAND-THEATltE. — A 8 h. 30 : Mignon.
APOLLO. — 8 h. 30 : Flup !
BOUFFES. — A 8 h. 30 : Un Mariage à la
Casbah.

TRIANON. — A 8 h. 30 : Le Gigolo.
SCALA. — A 8 h. 30 : Enfin, seuls ! revue.
ALHAMBRA. — A 8 h. 30: Dans les Vignes.
ALCAZAR. — A 8 h. 30 : La Grâce de Dieu.
HKATING-PALACE.—Patinage et bal à 8 b. 3U
ALHAMBRA-DANCING. — Samedi, 9 h.; di¬
manche, matinée et soirée, bal.

SATOMtCONfiOKSr&SS
Où mange-t-on bien à Bordeaux?

Chez DUBERN. 42, allées de Tourny.

MESNARD 14, Place Gambette
(angle Porte-Dijeanx).

ORFEVRERIE GALLIA METAL.

ETAT CIVIL
DECES du 14 novembre

Pieire Caz-alis, 25 ans, rue de Carros, Il bis.
Louis Dufreix, 45 ans, rue des Douves, 3.
Veuve Poumarède, 65 ans, rue Lecocq, 26.
Veuve Bonhomme 69 ans, rue Dabadfe, 13.
Veuve Constantin. 70 ans, rue Carpentevre, 48.
Veuve Sorin, 75 ans boulevard Godard, 30.
Veuve Schwalz, 82 ans, r. des Augustins, 10.

MAISOM ds DEUILGILL,S'2X8,r> s™erl118- CHajeanx-Couronnes Manteaux

^nSilUni OIMÈbbC Mme Besson prie sesbunvui rUntbnC ami-s et connaissan¬
ces <Passister aux obsèques de

M. Emile DUBOIS,
qui auront lieu le dimanche 16 novembre.
On se réunira à la maison mortuaire, 197, rue

de Pessac, à trois heures et demie.

gohvoi funèbre ^
nier, Lafon, Gaussem, Daney, Boô, Gabard
prient leurs amis et connaissances do leur
faire l'honneur d'assister aux obsèques de

Jacques-Hippolyte BERTRAND,
qui auront lieu le samedi 15 courant, en l'église
baint-Delphin (Villenave-d'Ornon).
Réunion à la maison mortuaire, à Sarci-

gnan, à deux heures et demie, d'où le convoi
funèbre partira à trois heures précises.

Les familles Lapeyre, Dupoit e.
Bâillon prient leurs amis et cornîilissances 'de leur faire l'honneur t'assiste!

» la messe qui sera dite le 19 novembre, dansréglisê de Belin, à dix heures et demie du ma,
tôn, pour le repos de 1 âme de

Henri LAPEYRE,

"'AMMKKoïï.ÏÏKî.'1"-
REMERCIEMENTS ET messesJ^œSBSSr°irïrA"a!ïl'HaMlle C^ile f nj.c M et m»® Louis Ray.«fier et leurs enian^-, André chanll

fil?e veuve Gauthier et son fils,'
? «JmUlês' Gauthier et Assaud remercien,îrndrêment toutes les personnes qui leur
riTd (Ait Ihonnenr d'assister aux obsèques de

M. Paul GAUTHIER,
, , » tîntes celles qui leur ont témoigné
Slnsl de sympathie dans cette doulou-Ie» ?^?^\tance. ePt les Informent que ton-

vemhre, dans 1 ™ tae

flTfC!ne a.àrtera à celle de neuf heures,

REMERCIEMENTS ET MESSE
MM Ai: d ré et Robert Vinsot veuve Vin-

sot, les familles veuve ?aSjj,nelder', GrégoireL'riuHlter, Favraut Vidal, S^chnew^re^ ne
et Sidalne remercient rhonneof dtessle-
personnes qui leur ont rai» '
ter aux obsèques de

M"» Marie VINSOT, ,

ainsi que celles qui leur ont adressé OMW-
moignages de syrnpath1 novem-

bQre,U en ^^^inlNteoteer à dfx heures,
pour le repos de son âme.

m iiuiiimo A IDC Les messes dlte» l$ÂNNîVEnSAInE credi 19 novembre, en
l'église du Bouscat, seront offertes pour le
re£>os de l'âme de

M. Eugène TORGHUT,
Là famille assistera à celle de huit heures.

CONVOI FUNÈBRE M. et Mm« Lavigne',
les familles Frouin, Penaud, Touluirc, Guilhem,
Pasteran et Pons prient leurs amis et connais¬
sances de leur faire l'honneur d'assister aux
obsèques de

Mrao veuve Auguste LAFON,
leur grand'mère, belle-mère, tante, cousine et
amie, qui auront lieu le 15 courant, en l'église
Saint-Martial.
On se réunira à la maison mortuaire, 181,

avenue de Boutaut, à une heure un quart, d'où
le convoi partira à huit heures trois quarts.
pompes funèbres générales, m, c, Alsace-Lorraine.

Ouvertures de Crédit
Prêts industriels

avec garanties hypothécaire»

Placements hypothécaires

SOCIÉTÉ FONCIÈRE DU NORD
DE LA FRANCE

Capital 10.000.0C0 de francs
60, ruo Caumartln. — PARI®.

AGENCE PRINCIPALE
t BORDEAUX ï 62. n» Fera».

OHIOSHOHIItIO

Dépôt LION NOIR
24:9, rue Sainte-Catherine

A BAISSA ses PRl!
CHRONIQUE MARITIME

COMPAGNIES
GENERALE TRANSATLANTIQUE. — US

télégramme informe la Compagnie que le
paquebot « Chicago », parti de New-York 1Q
W novembre, ayant à bord 283 passagers da
cabine et 520 d'entrepont, à destination de
Bordeaux, peut être attendu dans notre porc
vers le 20 courant.
CHARGEURS-REUNIS. — Le paquebot mixte

« Ouessant », qui vient d'entrer en cale sèche
à Buenos-Ayres, -doit quitter ce port vers la
fin du mois de novembre, à destination de
Bordeaux.

DEPART nk « L'EUROPE »

Le paquebot «Europe», commandant Sau¬
vage, de la Compagnie des Chargeurs-Réunis,
qui avait embarqué ses passagers vendredi
matin, a appareillé dans la soirée à destina¬
tion du Sénégal et de la Côte occidentale
d'Afrique (via Ténériffe).
LE « PELOTAS » CONTINUE SON VOYAGE
Le vapeur brésilien .« Pelotas » qui, à ]a

suite d'avaries survenues à son guindau
avait dû accoster aux appontements de Pau il-
lac pour être réparé, a quitté ce poste samedi
à neuf heures pour continuer son voyage au
Maroc

DEPARTS «JES COURRIERS D'OUTREMER
Courriers à poster lundi 17 novembre pouï

les destinations suivantes :
Oran, départ du paquebot « Sidi-Brahim »,

de Marseille, le 19 novembre.
Alexandrie et l'Egypte, départ du paqueboi

«Himalaya», de Marseille, le 19 novembre.
Port-Saïd, Jaffa, Beyrouth, Caïffa, départ du

paquebot «Lotus», Se Marseille, le 19 no
vembre.
BastHa, départ du paquebot «Ibéxia» d|

Marseille, le 19 novembre.
Le Brésil ot la Piata, départ du paquebot

« Orbita », de Cherbourg, le 19 novembre.

"BOURSE DEPA R ! S
du 14 novembre

BULLETIN FINANCIER
Notre marché, privé des ordres de la pro

vince qui demeure réservée en attendant 1<
scrutin de dimanche, était cependant aujour
d'hui mieux disposé. Les bourses de Londre;
et de New-York, de leur côté, avaient tranmii
de meilleures Indications, et, par ailleurs, uni
tension nouvelle des changes redonnait ufl
peu de confiance à la spéculation. La cote, eu
général, s'inscrit donc soutenue, et seuls quel
ques groupes : Diamantifères, navigation,
phosphates, charbonnages, territoriales et col
Ioniales ont donné lieu à quelques échange)
assez suivis.

MARCHE OFFICIEL
FONDS D'ETAT. - 5 %, 88 42; 4 % 1917, 71 601

4 % 1918 libéré. 71 25; 3 % 60 25; obligation
4 % chemin fer Etat, 389 50; Madagascar, 3 %
1903-1905, U 60; Afrique Occid. françaice 3 %,
36! 50; Tunis 3 % 1892 330; Maroc 4 % 1914, 4151
Argentine 4 % 1896, 98 50; 5 % or 1907 , 620; Chi¬
ne 4 % or 1903, 483 ; a % cr 1908, 4X); 5 % or 191J
(Réorg.), 501; Egipte unifiée, 120; privilégiée.
99 50; Espagne 4 % (Extér. 960 p.), 164; Japon
4 % 190o. 116 50; 4 % 1910, 102 50; Bons 5 % 1913,
690: Russie 4 % 1889, 36 55; 4 % consolidé, 1 ri
et 2e sér., 41 75; 4 % 1901, 37; 3 % 1891 or et 1894,
34 50 3 W % 1894 (17 fr. 50 de r.), 35 50 ; 3 % 1896
?L60,tel % 1006' 57 75 ; 4 « % 1919- 42 80 ; 4 % %1914 (Ch. fer réunis), 46; Serbie 5 % 1902, 412 5Ôi
Dette ottomane unifiée 4 %, 69.
ETABLISSEMENTS DE CREDIT (Actions).-,

Banque de France, 5,675; Banque d'Algérie»t. / ni 1 • Ranmio «-in Donle 1 otc. r-, -, i, •_ »»j

CONVOI FUNÈBRE ^ ^e^Tma£
et connaissances de lui faire l'honneur d'as¬
sister aux obsèques de

M. Albert DESMARTY,
leur époux, père, fils, frère, beau-frère et on¬
cle, décédé à l'âge de 33 ans. Réunion à
sept heures trois quarts pour huit heures, à
la salle d'attente de l'hôpital Saint-André,
lundi 17 courant.

GOHVOI FUNÈBRE Loubère et leurs
enfants; Mlle R. Loubère, M. et Mme Daniel
Bianchier et leurs enfants, M. Louis Mairie,
M. et Mme Riboyrol et leur fille, Mile Elise
Marezuck, Mme veuve Chamaillé, M. et Mme
Joseph Dubois, ont la douleur de vous faire
part de la perte cruelle qu'ils viennent d'é¬
prouver en la personne de

M"» Jeanne LOUBÈRE,
déeêdée à l'âge de vingt-cinq ans,

leur fille, sœur, nièce et cousine, et vous
prient d'assister aux obsèques qui auront
lieu le dimanche 10 novembre 4919, en l'église
Sainte-Croix.
On se réunira à la maison mortuaire. 49,

rue Ferbos, à huit heures un quart, d'où le
convoi funèbre partira à huit heures trois
quarts. -

mïa!e' 7i8; banque Française' m- Banqu]
au. n£„0IÎ ^sienne, 1,072; Banque Ottoman!81^S?,nTÇ!6r Egyptien, 925. "
ma M wf* rk %R, (Actions). - Bône-Guri
Mnfi si, Sf ï? ' P^s-Lyoh-Méditerranée, 715%'■ 'À \l- 0rléans. 930: Ouest, 705; Andaloul
470; Saragosse, 48L 8' ^ N°rd de rEspa^
,„YAPEUÙS DIVERSES LYctvjnsy. — Azof
Ïi2fléî,é. Norvégienne), 800/compt. des Métauf
l,12o; Cie générale des/Faux, 1,360; Cie géni
raie transat., actions </rdin., 539; actions prioi}
523; Docks de Marsetljrê, 430; Messageries marit
actions ordin., 635; actions prior., 598; Métré
politain, 400; Nord-Sud, 131; Omnibus de Pâ
ris, 425; Sels Gemmes, 236 50; Suez (Canal mari
time), 6,715; actions de jouiss., 6,000; SociéS
civile Suez. 4,159; Suez, parts fondateurs, 2,918
Panama, oblig. et bons à lots. 190; Procédé
Thomson-Houston, 973; Cie générale des Tranl
Ways, 260; Aciéries de France, 825; Cbargeua
Réunis (Cie française), 1,930; Cie du Boléo, 868
Dynamite centrale, 909; Flves-Lille, 2,100; Tri
flleries du Havre, 233: Forges et chantiers 3
la Méditerranée. 998: Gaz et Eaux, 325; Miné
de Carmaux, 845; Mines de Malfidano, 435; Mj
nés de Moya-el-IIadld, 3,385; Nickel, 1,565; P
narroya (Soc. minière et métal.), 1,365: Phoi
phates de Gafsa, actions, 1,500; Say ordlnairJ
669; Distribution Parisienne. 379; Electricité ee
Paris, 520; Briansk, actions ordin., £94; privill
giêes, 245; Rio Tinto ordinaire, 1.850; Sosnowi
ce, i,2oO, Naphte Russe, 514; Provodnik, 234,
OBLIGATIONS FRANÇAISES (Villes). - P,

ris 1865, 559; 1871. 373; 1875, 493 75; 1876, 490 2;
1892, 262 25; 1894-96, 252; 1898 , 304; 1899, 282 ~
1904, 313 75; 1905, 325;3 % 1910,280; 1912, 231.
CREDIT FONCIER — Communales 1879 , 443 54

1880, 484; 1891. 300; 1892, 326 50; 1899 . 825; 190
371 50; 1912, 202; 1917 libérée, 360; 1917 non lj
foéréc 32H 50 *

Foncières l's79, 484; 1883, 331; 1885, 328; ISSl
340 50: 1903, 379; 1909, 206 75: 3 y, 1913, 400: 4 j
1913, 446; 1917 libérée, 360; 1917 non libérée, 322 3
Bons à Lots'1887 , 86; 188. 97 50.
CHEMINS DE FER. - Ardennes, 3 %, 32Î

Est, 4 %, 392 25 ; 3 % 331 75; nouvelles, 3 %, 321
2 v, %, 300; Grande ceinture de Paris, 3 <j
335; Midi, 3 % 336; nouvelles, 3 %, 333; Nor
4 %, 385 75 ; 3 %, 324; nouvelles, 3 %, 322 ; 2 y, '
290 50; Orléans, 3 %. 344; 1884, 3 %, 330; Oues
3 %, 342; nouvelles, 3 %, 331 50; 2 y, %, 298 50
Ouest-Algérien, 3 %, 321; Parls-Lyon-Méclitel
ranée, 4 %, 393 50; (fusion), 312; nouvelles, 3 °j
310 20 ; 2 y, %, 237; Sud de la France, 3 %, 286."

VALEURS EN BANQUE
OBLIGATIONS. — Haïti (bons de coup.). 485f

Méridionales, 220; Ville de Madrid 1868, 150. '
ACTIONS. — Machines Hartmann, 445; ^

nés de Bruay, 2,265; Malacca ordinaire, 2|
Maltzoff, 630; Bakou, 1,995; Boryslaw (pétj
les de), 175; Colombie (pétroles de), 1,770; L|
nosoff, 431; Spies Pétroléum, 39; de Beers (q
dinaire), 1,150; preferred, 519: Jagersfontei
288: Tharsls (cuivre), 114 50; Cape Copper, 88 7
Chino Copper, 371; Spassky Copper, 61; Uta
Copper, 740; Vieille-Montagne (zinc), 1,699; C
industrielle du Platine, 705; Shansi» 58 5
Toula, 665; Balla, 390.
MINES D'OR. — Chartered, 48 75; East Ranj

17 75; Ferreira, 23; Goldfields, 81 50; Léna Golj
fields, 56; Modderfontein B„ 344; Rand Mina
133: Robinson Gold. 22 50.

CONVOI FUNÈBRE S. iW,B.ï'S
naissances de lui faire l'honneur d'assister
aux obsèques de

M™" veuve BOISSON
sa mère, qui auront lieu le dimanche 16 cou.
rant, en l'église Sainte-Eulalie.
Réunion, 39, rue Viiledieu, à huit heures

et demie. '■
Pompes junèb. génér.. Ht, c. Alsace-Lorraine.

avis de dëcès M. Bêrard, M'ï^ Andrée
Renaut, M. Maurice Renau-t, Mm» Billaud, M. R.
Billaud ont la douleur de faire part à leurs
amis et connaissances de la perte cruelle qu'ils
viennent d'éprouver en la personne de

M. Emile RENAUT,
receveur des poste® et télégraphes en retraite,

décédé le 14 novembre 1919,
leur père, beau-père, beau-frère ' et oncle.
L'inhumation devant avoir lieu ft Lesparre,

Î1 ne sera pas fait d'autres invitations.

AlilG ras nÉfÈîî Mme Gaston BàssibevriSl© sJ£ LîIslslEai et ses enfants, M. et
Mme pierre Basslbey, leurs enfants et leurs fa¬
milles font part à leurs amis et connaissances
du décès de

M. Gaston BASSIBEY,
soldat au 344° rég. d'inf., disparu le 31 juillet 1917,

à Cerny (Chemin des Dames),
leur époux, fils, gendTe, frère, beau-frère oncle,
neveu et cousin.
Des messes ont été (Rtes en l'égiife St-Martin

de Pessac. dans la jilua stricte inathltô.

BOURSES DU COMMERCÉ 4
cours des changes

BOURSE DE PARIS. — Le 14 novembre, chat
ge sur: j
Londres, 39 54 y; Espagne, 189 U; Hollandj

361 y; Italie, 79 1/4: New-York, 962: Suisd
174 1/4; Danemark, 203; Suède, 226 3/4; Norvèri
217; Bruxelles, 108 3/4.
BOURSES ETRANGERES. — Le 14 noveij

bre, change sur Paris de:
Madrid, 53 25; Barcelone, 53 20; Buenos-Ayri

|or) 56 5/8; Rio-de-Janelro, 16 1/4; Valparaisj
BOURSE DE RIO-DE-JANEIRO. — Le 14 rJ

vembre, change sut Londres, 16 5/16, corra
16 5/16 le IL

_

N.-B. — Les oours recette® et stocks deJ
veille sont indiqués entre parenthèses apij
oeux du jour.
— La plupart des oours à 1« date du 14-3

nous sont pas parvenus.
CAFES. — Rlo-de-Janai.ro, le 13 novembre^

Recette du jour, 8,000 (10,000) ; ôhahge sur lai
dres, voir les changes; ^
(11,300); Stock. 432,000 ( 424,0°°).
Santos, le 15 novembre. — Recette d-u jew

17,000 (26,000); Standard n, .7, mcoté 04,5(X
stock, 1,797,000 (1,848,OOOL
Sao-Paulo, 15 novembre. — «boette mi jot

15,000 (25,000).
Samedi est fête.
RESINEUX. — Anvers le 12 novembre. ---.,

cote en forte hausse: térébenthine dteponâ
■américaine, 520; espagnole 470. - Résine os
gUQle disponible: claire, 200;-blonde, 180. a:

• '155.,

Y

4



-

■<-

;

ATfEMÏIÇW! *E FAITES RIEN
ipvant d'avoir eniendu Se Professeur ADOH, de IPzsrîscîosst ï'Occîussiî g£ïr,ëi*ïtî:

EFFORTS - CHUTES de fia MATRICE
DIPLOME D'HONNF.UR

CROIX ET PALMES DE MERITE «...

.^écrft f-«ïr?4..»P?R0A,Ye!l à l'ac'adem|e de MEDECINE. Résultat garantiKL a»«-À nSd? niî'. nombreuses personnes guerses est trop longue
PROFESSEUR ADOn V °E °^-N? 5, D T,RANGLEMENT. PAS D'OPERATION. M. LE
enfarts à~ ' r sPec,al|ste de Paris, recevra lui-même hommes, femmes et

ut

%

pordeaux, dimanche 16, lundi 17, mardi 18
j- novembre, 95, rue Sainte-Catherine.
•Saintes, mercredi 19, hôte! du Commerce,
l-abouheyre, jeudi 20, hôtel des Voyageurs.

Langon, vendredi 21, hôtel Lion-d'Or.
Marmande, samedi 22, hôtel Messageries.
Bordeaux, dimanche 23, lundi 24 novembre,
95, rue Sainte-Catherine.

LE MAITRE SPECIALIS1 E, émule du PROFESSEUR ADOr, recevra gratuitement à:
Ohâteauneuf, dim. 16 nov., h. du Soleil-d'Or
.ayonne, lundi 17, hôtel Capagorry.
rthez, mardi 18, Grand-Hôtel.

mercredi 19, hôtel Lahiiic.

Tarbes, jeudi 20, hôtel du Commerce.
Riscle, vendredi 21, hôtel Dumartin.
Vic-Bigorre, samedi 22, hôtel de France.

LV PROFESSEUR ADOR DE PARIS reçoit régulièrement dans de nombreuses villes
«y la région. Demandez renseignements gratuits, 95, rue Sainte-Catherine, Bordeaux.
,Une dame spécialiste s'occupe particulièrement des chutes de matrice et de tout ce
-gui concerne la femme.

{PROTEGEZ VOTRE PEAU
contre les intempéries

Gerçures et toutes imperfections de
la peau du visage prévenues par
un procédé d'absorption.

ne nuit plus à la beauté du teir.i
ipi'iVrvent cinglant; il gerce la peaiu, en
attaque la couclie extérieure et la dessèche.
Pourquoi alors, connaissant ces inconvé
nients, ne pas les prévenir, ou — s'il est
déjà trop tard — ne pas y remédier ? L'em¬
ploi de la Cire Aseptine paraît là tout indi¬
qué ; ce produit peut non seulement protéger
la peau encore intacte, mais il améliore la
>eau déjà abîmée; il en fait disparaître les
imperfections et en absorbe la mince couche
extérieure qui est atteinte. La transforma¬
tion est si graduelle, si douce que nul œil
malveillant 11e peut s'en apercevoir, et le
procédé est des plus simples. La Cire .Asep¬
tine se trouve clans toutes les pharmacies,

nieries et ,grands magasins, et il suffit
'étendre une petite quantité sur tout le

visage avant de se coucher, et de l'enlever
le lendemain matin avec de l'eau tiède. Des
progrès sont chaque jour sensibles, et au
ttout d'une semaine une véritable petite
transformation s'est déjà opérée. Quand la
touche extérieure de la peau est absorbée
tout entière, le teint est devenu admirable
de blancheur et de pureté.
La Cire Aseptine est également très - re¬

commandée aux personnes soigneuses de
leurs mains.

d'e

-VOIES URINAIRÉSi
Blennorragie, Suintements, Filaments, Cystite, Prostatite,
OVQUII IÇ Chancres,Boutons, Plaques,Ul< 'O I rnlLIw BDÉRISON ASSURÉE à tous I— — nuvviiniJ a IUUO 1Gb DL/OLiO r CifllJO
par nouveaux traitements faciles à appliquer par le malade seul

FORCE VIRILE l?$L IMPUISSANTS
LABORATOIREd..SPÉCIAL!TÉSUROLOGIQU£S

a Boulevard Sébaatopol, 22, paris

A BRIQUETS
SOCIÉTÉ ds
r produits / P J El
chimiques des \ w« I « lu .

| TERRES RARES
Fabrication exclusivement française des marques I

| MONOPOLE, NATIONALE, PIERRES DE FRANCE, DIAMANT
i Usina, Vente en gros: 18, rue de Passy, PARIS (IBa) I

Société anonyme
au capital de

2.000,000 de frs \
Successeur de

J, VISSEAUX

DEPURATIF BLEU
aux Sucs de Plantes

guéritCou s tipat ion.
Maladies de la Peau,
Kli iimatisme, pu rifle
et rajeunit le Sang, évite
les Accidents du Retour
il'àge, donne vigueur
et maanté. Tous les conva¬
lescents doivent en faire
usage pour se remettre
vite et bien.

3 Fr. 50 pharmacies. La cure de 4 flacons
franco mandat 1-5 francs.

BRELAND, PLc,en, r. Antoinette, LYON

L'Ânticor Breland enlève les Cors, 1.50

NOUVEAU BAR DE U PRESSE
4, rue Cuiraude (face Nouvelles Galeries)

Consommations de choix - Vin blanc exquis

Peut-on se GUÉRIE
de

BII

Gelée à base de Glycérine et de Miel angialf.
SAINTS JFllVJLZ, pour la JPSSA.U
G*Tubo2f25.Pari«• H YALINE,37.Ft Poissonnière, Pari*.

CHUTES DE MATRICES
REINS FLOTTANTS

DÉPLACEMENT des ORGANES ®
Ol lï ou T>eut se guérir sans avoir recours

l'opération, souvent néfaste, noD
par elle-même, mais par ses suites.
Vous qui souffrez, n'attendez pas trop tard,

l'étranglement herniaire provoque la mort
en quelques heures dans des souffrances
atroces, et cet étranglement peut se pro¬
duire dès l'apparition de la hernie, sans
qu'aucun malaise particulier ait annoncé
son imminence.
Hernieux, songez que votre Infirmité est

pour vous un danger de mort permanent,
qu'elle vous affaiblit et fera de vous un
impotent à bref délai.
N'hésitez pas plus longtemps : la méthode

du célèbre spécialiste HITTEL, de Paris,
sans gêne aucune, sans rien changer à vos
habitudes, fait immédiatement disparaître
votre infirmité et en assure la guérison dé-
finitive, comme le prouvent les attestations
suivantes ;

« J'étais atteint d'une hernie si grosse et
si douloureuse qu'elle m'empêchait de mar¬
cher. J'ai vu M. Hlttel le 8 février 1919,
et je suis maintenant complètement guéri,
malgré mon grand âge — j'ai 73 ans. Je
désire faire connaître mon cas aux déses¬
pérés pour les engager à aller trouver ce¬
lui qui m'a guéri.

» BOURBILLIÊRE (Pierre),
à Mongauzy, par Lamothe-Landeron

(Gironde). «

« Je, soussigné, ETChEPARE Pierre, à
Banca, par Saint-Etienne-de-Baïgorry, Agé
dé 52 ans, déclare -avoir été guéri d'une 1res
grosse hernie en peu de temps par M. Hittel,
en qui j'avais placé ma confiance. »
«J'avais essayé sans succès de tous les

systèmes pour me guérir d'une hernie fort
gênante dont j'étais affligé, quand la mé¬
thode de M. HITTEL m'a été recomman¬
dée. Je l'ai essayée, et m'en déclare très
satisfait.

» M. Tarde, serrurier, rue de Souillac,
Sarlat (Dordogne). »

N'hésitez donc pas plus longtemps quand
votre vie est en danger, et venez consulter
M Hittel à ;

BORDEAUX, dimanche 16 et lundi 17 novem¬
bre, 20, rue d'Arès,

Barbezieux, mardi 18 nov. h1 de Boule-d'Or.
Saintes, mercredi 19, hôtel du Commerce.
Villandraut, jeudi 20 novembre, h1 du Pont.
Langon, vendredi 21 nov., hôtel Richelieu.
La Réole, samedi 22, hôtel Terminus.
Soustons, dimanche 23, hôtel du Lion-d'Or.
St-Jean-Pied-de-Port, lundi 2-4, hôt. Pyrénées.
Blaye, mardi 25 novembre, hôtel Bellevue.
Coutras, mercredi 26 nov., hôtel de la Paix.
Bayonne. jeudi 27 novembre, h1 Capagorry.
St-Vinceht-de-Tyrcsse, vendredi 28, Gr.-Hôtel
Dax, samedi 29 novembre, hôtel d'Europe,
Bayonne, dimanche 30, hôtel Capagorry.

HITTEL, 8, rue de Cadix. PARIS

I ECZEMA „ VARICES

rXiÏs0XSP.'J?.¥^a constipa nos -reins, coliques hepa tiques, foieulceres variqueux
retour d'age

BiiivffldS. migrainesmauvaise circulation du sang
G-uérisoa en XS ffoxu-s

par les PILULES VÉGÉTALES
de l'ÂBBAYE de GLERMÔNT

VÉRITABLE JOUVENCE
BROCHURE et RENSEIGNEMENTS GRATUITS
Laboratoires Thézéo A LAVAL (Mayenne)

- ct d=ns toutes les Pharmacies. Prix 6 fr. Imp. comp. ggr

ph. BOUSQUET, Rivière, 8, r.Ste-Catheripe, Bord*

dans toutes les épiceries
vous TROUVEREZ la

la seule qui facilite !a digestion

10UIT Frères & G°, Bordeaux

HERNIE
Chutes de Matrices

La dernière méthode Noël DEMEURE
l'habile Spécialiste herniaire de Paris, est
celle uui obtient les meilleurs résultats dans
le domaine expérimental du traitement des
Hernies la seule qui procure eans gêne ni
interruption de travail un soulagement im¬
médiat la guérison ou la contention défi¬
nitive des Hernies et Descentes les plus
grosses et les P'us anciennes, comme le
prouve cette attestation s ajoutant aux nom¬
breuses guêrisons obtenues :
12 octobre 1919- — Monsieur, deux ans

après avoir été opéré, ma hernie était repa¬
rue plus douloureuse; l'excellente Méthode
Noël DEMEURE m'en a complètement guéri.
FBDON (Firmin), à Langou-de-Couy, par
Montendre (Charente-Inférieure).
Nous avons la terme conviction d'être uti¬

les à nos lecteurs en leur conseillant de sui¬
vre en toute confiance la Méthode du Grand
Spécialiste, si connue et si appréciée dans
notre région, visitée depuis plusieurs an-
nées et où son renom grandit chaque Jour.
HERNIEUX 1 Profitez du passage à :

Périgueux, dim. 16 novembre, h1 Messageries
nnnririiiv lundi 17 et dimanche 30 nov.,
BQ nu L AU A h' du Centre, 8, r. du Temple.
Libourne, mardi 18 nov., hôtel de France.
Coutras, mercredi 19, hôtel de la Paix.
Ste-Foy-la-Grande, jeudi 20, hôt. Grepouillau
Langon, vendredi 21, hôtei du Lion-d'Or.
Bazas, samedi 22 nov., hôtel du Lion-d'Or.
Mt-de-Marsan, dimanche 23, h1 des Pyrénées.
Pau, lundi 24 novembre, hôtel Henri-lV.
Qrthez, mardi 25 novembre, hôtel Central.
Peyrehorade, mercredi 26 nov., hôt. Bancon.
Bayonne, jeudi 27 nov., hôtel Capagorry.
Oloron, vendredi 28 novemb., hôt. Loustalot.
Dax, samedi 29 novembre, hôtel du Nord.
Un Collaborateur, éminent Spécialiste, re¬

cevra également à ;
Valence-d'Agen, mardi 18 nov., h, Tapis-Vert.
La-Française, mercredi 19 nov., hôt. Roques.
Marmand®, samedi 22 nov., hôt. Voyageurs.
Astaffort, lundi 24 novembre, hot. Noguère.
Tonneins, mardi 25 novembre, hôt. Central.
Vi!!eneuve-s.-Lot, mercredi 26, hôt. Delard.
DEMEURE, 52. boulevard E.-Quinet. PARIS.

Contre Les
f¥l!GRAEWES,
«AUX d"ESTOMAC

DIGESTIONS<jb S rFICl LES

i i\4v i mm

MALADIES DE POITRINE
TUBERCULOSE

Le docteur Bertray, médecin spécialiste,
consulte gratuitement par correspondance
toute personne atteinte de maladie de poi¬
trine, bronchite chronique, tuberculose, pleu¬
résie ancienne, laryngite, grippe pulmonai¬
re^ catarrhe, asthme, emphysème, etc.
Cette offre a Pour but de' faire connaître

la méthode qu'il a instituée à la suite de
vmgt ans d'études, d'observations et d'ex¬
périences dans les hôpitaux et cliniques de
Paris. Les traitements du docteur Bertray,
composés uniquement de remèdes éprouvés,
procurent toujours un soulagement immé¬
diat et la guérison. La toux, les crachats et
crachements de sang diminuent., les points
douloureux disparaissent. Au bout de peu
de temps, la respiration redevient régulière,
le sommeil normal; l'appétit et les forces
reviennent. On constate des résultats ines¬
pérés, des guêrisons radicales.
Ecrire à M. le doateur Bertray, professeur

libre de clinique îles maladies chroniques,
10, rue Frochot, Paris. Le docteur Bertray
est visible à son Institut tous les jours,
même les dimanches, de 10 heures à midi
et de 3 heures à 7 heures.
Prix les plus modérés.

r.
Essence deCanotnille

Ei-.je Flacon fr? I du K CHALK
PH^DEïCHEPÂRE,Biarritz

et toutes Pharmacies"M

ïEMBfiB DU JURY et HORS CONCOURS
« La nouvelle pelote anatomique A COMPRESSION SOUPLE de M. Glaser, de Paris

63 boulevard Sébastopol, est la seule qui maintienne d'une façon radicale et sans
aucune gêne les hernies les plus volumineuses et les plus rebelles.»— (Dr Pierre
BARBIER, lauréat de la Faculté de médecine de Paris, ancien externe des hôpitaux
dô Paris )

Basée sur des données précises, la nouvelle pelote anatomique à COMPRESSION

'appareil
herniaire.

VOICI DES PREUVES
hernies, après avoir porté le nouvel appa¬
reil SANS RESSORT de M. GLASER, le ré¬
puté spécialiste de Paris, 63, boulevard
Sébastopol.
Ce nouvel appareil, grâce à de longues

études et de nouveaux perfectionnements,
assure séance tenante la contention par¬
faite des hernies les plus difficiles, les ré¬
duit et les fait disparaître.
M. LEBOUC-PEBROT, à Avail, par Issou-
dun (Indre).

M. Justin-Pierre BAFOIGNE, à Parentis-en-
Born (Landes).

M. Jean LASSIGNARDIE, à Fourderieu, oom-
JE SUIS GUERI! C'est l'affirmation de mune de Dolmayrac, par Sainte-Livrade

toutes les personnes soussignées atteintes de (Lot-et-Garonne).
Désireux de donner aux malades une preuve immédiate de ce résultat, garanti

d'ailleurs par écrit, M. Glaser invite toutes les personnes atteintes de hernies, efforts,
descentes, à lui rendre -usité dans les villes suivantes, où il fera gratuitement l'es¬
sai de ses appareils. Allez donc tous à :

« 8-9-19.
» Monsieur Glaser,

» Tous les bandages que Je portais autre¬
fois me torturaient, et laissaient ma hernie
s'aggraver. Grâce à votre appareil sans res¬
sort, que j'ai pu porter jour et nuit sans
aucune gêne, ma hernie a été radicalement
immobilisée et je me livre sans fatigues aux
plus durs travaux.

» Vous m'avez rendu la force, et la santé,
je vous autorise à publier ma lettre.

» Remerciements.
» M. Joseph AFFLET, à Saint-Laurent-des-,

Hommes (Dordogne). »

Angoulême, 16 novembre, hôtel des Postes.
Chalais, 17 novembre, hôtel de la Paix.
BORDEAUX, 18 et 19 nov., hôtel Moderne,
7, rue Bulfon, près le cours de Tourny.

Lourdes, 20 novembre, hôtel de France.

Oloron, 21 novembre, hôtel de la Poste.
Bagnères-de-Bigorre, 22 novembre, hôtel
Bousquet, place Lafàyette.

Pau, 23 et 24 nov., hôtel du Commerce.
O rthez, 25 novembre Grand-Hôtel.
Lanncmezan, 26 nov., bôtel de la Gare.

L'éminent aide de M. Glaser recevra éga lement à :

Limoges, mardi 18 novembre, hôtel Moderne, i Thouars, 21, de 11 à 4 h., hôt. Cheval-Blanfc.
Saint-Junien, jeudi 20 nov., hôtel Landouze. I Rochechouart, mercredi 26. hôtel Contamine.

Brochure franco sur demande. Ceintures ventrières pr déplacement de tous organes.

iiŒi
Qui avez
tout essayé

sans

résultat

BAUME

comme les

'PLUS D'IVROGNES(Poudre Janehjo, inoffensive, sans goûtBoîte © fr. Ecrire Estachy, Ph'01
14, rue Beaurepaire, 14, Paris.

Guérison rapide et certaine
Qde phie Fosse et Gie, 84, r. Pas-St-Georges, Bx.

vous obtiendrez
la guérison
certaine

par le

des 3 docteurs
Sons médication interne

II. RÉUSSIT OU TOUT A ÉCHQUS
Cette affirmation est justifiée par les nombreuses

guérison» obtenues. Le Baumo des 3 Docteurs est
actuellement le seul remède capable de guérir en

Sue lque s jours les cas les plus tenaces et les plus anciense Hhuma.tiamaB aigus ou chroniques, Goutte.
Sciattique, Lombagos, Névralgies. Ce produit
agit seul, sans le secours (l'aucun traitement accessoire et
sans médication interne.Son actionest immédiate.
C'est le spécifique absolu de l'Arthritisme. On peu!
l'employer en toute confiance et avec une entière
certitude de guérison, aucun cas ne résistant à l'action du
.BADME DES 3 DOCTEURS™

Paix : 4 fr. toutes Ph"" ou 4'60 impôt compris aux
laboratoire* Dumontier,33"'. Av. de laDélenS8,Putoaux (laine).

NOTICE GRATUITS 14 L|R DIIMA NDK ,-.„z--liu!]n

S"sous fa^

sTeno-dacTyio
| Demandes le Programme gratuit véiis j

muJ

itanv——'«xhiaa

AUTOS 1
IREZ

motqq
*

par projecteur

.electrique

ECLAIREZ.

AVEC

f/» vtNTt partout-

Gros :Etabli!5l.rosengart
J 65, Sou/5 5ou/t .Paris
-i-Cf , OOOOOOOOOOOOtKOOt

Programme gratnti
des nantissements JAHIEl-BUFFERtAU

67. Cour» Pasteur. BOBriEAOX

G. CHAPON,
tfi. G9UN0UILH0U

A< Gérant. G. BOUCEOK. — Imprimerie spéci.". -

Let Directeurs

IENTS SOINSOpérations sans douleur
CLINIQUES CE BORDEAUX, 10, rua Margaax

DENTIERS
8IMCONMUES

HA VONNANTE, expédiée a l'essai, voos pouvez soumettre une personne à votre
rofonfé. mêmeà distance- dem.i m. stefan.92.Bd St-Marcel Paris.«os iivr»n*56 61aii3 APÉRITIF 0UIN0UINAIrHEMORROÏDESvnfibi aggp 31 es u vsabf ïarr» 1 h 1 s s g g-iicrisoîJ en xin ou cioxaix jours rI S TTriD cimnlo IQt R I BEI ET rl ' B.9 ET SKVi if"îi O E3 S V. 3 <Sï îinv ponoc

Société du poker, Bordeaux^Bastlde |

&ixérison en un on cloxxu
Une simple pilule d'HEfifiORPILLS aux repas.
Envol Irancoj' poste contre mandat de 5' 70 adressé à la
Pli" busquet, 1, place Amédée-Larrieu, 1, Bordeaux.

NEW SC0TLAND
B. DEMICHEL & C°, 24, rue Judaïque, Bordeaux

Tout le monde a intérêt à faire ses achats à

NEW SCOTLAND
Rien que des Vêtements

musu
CAOUTCHOUCS ET GABARDINES

DAMES, MESSIEURS ET ENFANTS
Les plus élégants, les meilleurs

Les pris les plus modérés
Ls plus grande Spécialité =====

Du Lmoi 17 au 24- mWEMBRE inclus
DERNIERS JOURS de notre vente EXCEPTIONNELLE
de nos SÉRIES RÉCLAMES vendues au PRIX de GROS

F Série — MANTEAUX el RAGLANS MODE, exceptionnel. ... IHH
T Série — VÊTEMENTS GABARDINES ANGLAISES, exceptionnel. 94fr-
i Série - IMPERMÉABLES DAMES et MESSIEURS, exceptionnel. S4-fr"
4° Série - PÈLERINES CAOUTCHOUTÉES, exceptionnel, depuis. . 14fr-

Pour éviter tout abus, il ne sera vendu qu'un seul vêtement par personne
NOTRE MAISON IM'A aucune succu rsale

EXPOSITION de nos SOIES IMPERMÉABLES
Irom NOTRE ÉTÂLÂŒE

lr.

GRANDE FABRIQUE
bordeaux - 1 06-110, rue sainte-catherine - bordeaux

IMPERMEABLES
Pour HOMMES : Tissu caoutchouté ou gabardine. dISSS
w DAMES: Gabardine caoutchoutée

ENFANTS : Pèlerines caoutchoutées 95
iiiiiiiiiibiiiii

COSTUMES POURHOMMES
1 TOUT FAIT : 125 "

SUR MESURE 1 200"
TfrARDE8SU8frH0MMEStnt.it 115 ]

CAIÎF FEMME. berbt» lrecl„ MU»UrtUb CHATAGNAUD, 47, r. S"-
CatheHne, Bx, reç. pens. Consult.

SAGE-FEMME
charge enfants, mats» seule. Pas
d'enseigne, jardin, Mm» Glaverie,

ALLEES DAMOUR, 33
Carbure de calcium, 90 % foo ttesgares.HENAULT,Libourne,Gde
Grands portraits
POSE DIRECTE OU D'APRÈS PHOTO

Exécution sorgnéa
iKriîl AV 11, rue Dauphine, Bx

lre cl-> bon- Pen-OrtÇAt sion dep. 90f.Mme Clisson
lit, oh. Doumerc, B»-St-Augustin'
Malades abandonnés"

Demandez guérison à l'Abbé, MAZEL
rue Asalhoise. 30. Toulouse

Scieries, outils à bois
Locos, batteuses. Achat et vente.
L. Marboutin, Marmande (L.-G.)
Le lundi, café Tortoni, Bordx.

Réparations Autos
GUILLOT. 61, r. de Tauzia, Bx.

piL DE FEU barbelé clôtures.HENAULT. Libourne (Gîr^e).

OUVRIÈRES
demandées p. lingerie fine. Très
bons salaires; 84, rue de pessac.

iPÂLÂISouMOBILIER
30 et 32, rue <iu Mi rail

Meubles riches et ordinaires.
Elégance -- Solidité -- Confort,
Livraison Iranco par Auto.

Cuirs et articles
POUR CHAUSSURES

J. Faucher, 17, rue Houquière, B»

J'ArUCTC BOUTEILLES deHunCIE toutes sortes au

plus haut cours, prises domicile.
Giovanni, 88, r. Furtado, Bdx.

PELERINES CAOUTCHOUC
à solder, valeur cent francs, ven¬
dues cinquante francs. Remise
import'o pour quantités. GEOR¬
GES, 17, rue du Champ-de-Mars.

QUVRIERS CHAUDRONNIERS
sur cuivre, capables et sé¬

rieux, demandés. Travail assuré
Réf. exigées. S'adr. Chauvreau,
constructeur, Jonzac (Ch.-Inf.).

POOKESEN PAPIER
ON DEMANDE des ouvrières sa¬
chant faire les poches en papier
et dans toutes les catégories.
Egalement des apprenties fil¬
lettes de 13 b 14 ans présentées
par les parents. Bons salaires.
Travail assuré toute l'année;
18, rue Uom Devienne, 18 (près
l'abattoir), â Bordeaux.

Ail MOTEURS triphasés 115-»» 200 volts, occ., état neuf,
7 1/2-6 et 5 HP. Thomson et Elec-
tro-Mécan. mot. continu 110 v.

1 1/2 HP. C. G. E. Nancy. Prix
modérés. Mot. neufs t. puissan¬
ces. Société d'entreprises indus¬
trielles, cours Camou, ù Pau.

The World Cycles
CHARÉNTON (Seine) VENTE DIRECTE
Nombreux modèles garantis 5 ans

ENVOYEZ L'ANNONCE
pour recevoir
CATALOGUE

GRATIS

Achetez |||eh usine!

VIEILLESSE PRÉMATURÉE
Caducité des organes vitaux

tes PILULES RHEA doivent être prises par toute personne
se sentant vieillir trop tôt par suite de :

JtiahMe alhnmine mal de Bright, mauvais fonctionnement du
lofe de Pestomac et des reins, entérite, phosphaturie, digestion
bénîhle trazeuse ou douloureuse, maladies viscérales, syphilis,
tressie maladies urlnaires, empoisonnement du sang

wuflre et qu'on ignore pourquoi, c'est qu'on a uneV ftuand on sounre e» i» ma»ladie par vieillesse prématurée, il
faut alors me demander mon livre
sur ce sujet, et vous connaîtrez exac¬
tement la cause de vos souffrances et
le moyen de vous guérir. Ce livre est
GRATUIT POUR LES MALADES. Ses
pages magiques ouvriront à vos yeux
un nouvel horizon de bien-être, vous
rajeunirez vos organes vitaux, vous
retrouverez la santé et beaucoup
d'autres précieux avantages, car 11 a
sauvé des milliers de désespérés. Sous
l'influence de ce livre magnifique,
les peines et les souffrances se chan¬
gent en bonheur et en guérison.
Les PILULES RHEA sont e grand

défatigateur des neurasthéniques et
des surmenés par le travail et le cha¬
grin, de l'affaiblissement physique et
moral, de l'anémie infectieuse chez
les ieunes gens, les jeunes filles ou
les dames en retour d'âge. Tous, les
accidents de la crise d'âge sont ainsi
évités- gros ovaires chez la femme,
grosse prostate chez l'homme, grosse
rate, tumeurs Internes, marques de

cauuclté précoces telles ^omiwmnce.^pemKin us|es°"ar !,âge_
Eopinie pendant la n"iLnlm1e bourdonnements d'oreilles, écou-
fataracte, glaucôme, bSMalmie. oou flèvres intermittentes,[ements d'oreilles, vertiges, maux de^tete nev« )a raldeur etMaintenant chacun peut être âgé sans disparaissent, onfia contracture des reins et des. artiouiaiions v ge dé_
fee sent léger, ragaillardi, fort et le bien etre re^a|^ RHfiA ga
Mentira plus. Toute pefsonne Pr®^aî? L nombreux qui pa¬rafera une constitution même dans cef > maiadies de peau,
baissent incurables, tels que: ulcères sciofules. maïauies u v
Varices, hémorroïdes, asthme, respiration oppressée, nyuiuyi
pialadie de cœur. „,„_a mur* est de 48 fr. 80. Il
Le traitement normal des PILULES RIIEA traitement estksAvoie franco contre mandat-poste. .C.?? cîvîAmo m i s'p.nvoie

à titreoi yuu3 uesxrez seuxemeno *"• -,1C l'pnvnvpr
e demander, je me ferai un plaisir de vous envoj
P-bsolument gracieux. „

Bcnoist PEKKAUlD, 15, rue de l'Odôon, PARIS (6e). - Spécifier
livre numéro 7 Ii. ———=

PETIT-PIBIS
BORDEAUX

Occasions du Lundi 17 Novembre 1919
RQïïitfÇIQTitQ Ol éT^MCST velours côtelé, col mode, garni
LldVluuu.illu DLUUdbi raotit broderie forme à revers, se
lait en toutes teintes. Valeur 29' ». I **

Lundi, au E>etit Paris, la blouse fa 8 "

S" I^ i\l^ I C? veloutine rayée éi autres dessins fantaisies,
r faïOllUlri joli col, ceinture, forme pratique.^ nt
coloris assortis, Kêttlltt occasion, Lundi, le peignoir h Àa J O
^ E ET T" K? SUS & BM "S" imperméable pour dames, gabardine
V EL I & S¥l & 9^ i caoutchoutée, joli cot mode, ceinture bou¬
lonnée. Valeur 70* ». Sans précédent au Petit jrQt
Paris Lundi, le vêtement ))

T" SI Ol § g*piQ femme de chambre, madapolam belle qua-
a M Oil». s S!^Saw lité, ourlet du bas. surmonté de petits plis,
bavette à plis et entre-deux brodé, bretelles, modèle co- «yf jn g»
quet. Valeur" 9f "35. Lundi, au Petit Paris, le tablier £
fT*> tTh a R % B T? S3"8T 1 blanches garanties pure laine des
UU'O w EL ri I MaU^LO Pyrénées, article très chaud.

Tailles : 170 X 200. Extraordinaire, la couverture 32f »
185X215 - - »
200 X 250 — 48f »

M'STI anglais, dar«^r<; et rayures dernière nou-
M ÉLîLi^J' 5J OO veautépoui blou es et robes, très wg
belle qualité, larg. 55 c/m, A pro. vc., iziindi, le mètre 0 LP / D
kO> ""yTR 8^9 fâ? trèB chaude pour manteaux, toutes teintes mode,KA B i l^fi EL largeur 140 c/m. 04 1 v\

Exceptionnel pour Lundi, le mètre (Sa B "
Très Grand Choix OIITfeir#ll0V »tore* et brise-bise, cou¬

de Grands o B KLM Ll vre-lits, tulle et guipure,
vitrages, tulle application linon, hauteur 5 mètres. «t

La paire. 1 6f75 et 1 4'75» En guipure, depuis O
à maille unies, laine mixte noire, «ji QA

Toutes tailles, la paire £

ATELIER D'ELECTRICITE
11, rne J.-J.-Rousseau, Bordeaux

DYNAMOS,MOTEURS, ALTERNATEURS
GROUPES ÊLECTR0GÈNESdisponibles
WJW Allo... Aile... 44.05 CJZW

nil DEM. assoc. appt 115,000 fr.
U SU p. impr'a-papet. Très int.
Ang. A v. hôtels, rest., 60,000 et
25,000. MOREAU, 34 bis, rue du
Soleil, 34 bis, ANGOULEME.

camionnette
16 HP à vendre. Prix 8,000. S'adr.
Garage Grammont, 36, rue Diaz.

Bons ouvriers peintresdemandés, travail assuré. J.
Mathieu, 142. r. du Hautoir, Ëx

de ménage île Flamant».
Postal 10 k. 27' h» votre
gare, 2 post. 10 k. 53 fr.

cont. rembourseint. Eor. Marius
ARTAUD, 10, b4 Chave, Marseille

Ullli C© et SAVONS. Repré-8ilâl!l8»Cc3 sentants dem., fortes
remises. A. Macby, Salon (B.-R.)

LA SEPTIC-FOSSE
AUTOMATIQUE

supprime les Vidanges
donne le Gonfort du tout à l'Egoul

Générale fle l'Auto - Epuration
1. rue Roussel Doria, MARSEILLE

DARTENUC 22. me duTaillan. 30RDE48Ï

HUILES, SAVONS. On demandereprésent, sér., fort, remises.
Boncour-Aubert, Salon (B.-d.-R.)

UIIII C© et SAVONS. — Jean
PUlLCÔ MASSEBŒUF, à SA¬
LON (B.-d.-R.), envoie tarif grat'
s' demde. Représentants dem^a,

HUILES, SAVONS
CAFÉS, SUCRE

Adressez-vous:
Robert BART, SALON (B.-du-R.)

USE PIIÈDE SITUATIONVIE UIÏCDlE AMELIOREE
par bonne représentation huiles
,et savons. — Ecrire : Marcel
GARIN, à SALON (B.-du-R.)

'■"EMUE 1» cl reç. pens'
-, Mme <; SABOUREAU.

Consult. 95, r. Porto-Dijeaux, Bx,

BORDEAUX

SAGE
Consult

ACHAT A GROS PRIX
roobllieis modernes et anciens.
Labarraque, 14, cours d'Albret.
HARRONS demandés,bons sa¬
laires. TOULOUSE Frères,

10, rue Lorta, 10, Le Bouscat.

CHARPENTIERS dST&
vail assuré. — Bons salaires. -
74, rue Guillaume-Leblanc, Bx.

0LD EflGLft
TAILLEUR DE t®' ORDRE

, Cours d'Alsace-et-Lorraine. ÎI4, BORDEAUX
Vêtements Gabardines Anglaises

LUNDI 17 et MARDI 18 NOVEMBRE
MISE EN VENTE DE NOS SÉRIES RÉCLAMES

LA PLUS IMPORTANTE SPÉCIALI
ft-€, cours d'Alsace-et-Lorraine, «4, BORDEAUX

TÉ

PHOTOGRAPHIE A. NAZAT
6S, RUE DU LOUP,

sera ouverte tous les Diman¬
ches, jusqu'à fin Décembre,
de 9 heures à 16 heures.

QfllS®©E Vente et achat de
DUUfllWK. titres cotés. Ban¬
que ANDRIEU, 70, r. Lafayette,
Paris (24= année, pas confondre).

ON DEMANDE ouvrier ébénis¬te pour la réparation.
BAYLE, 43, cours d'Albret, Bx.

I i EINTURES
I nettoyages. Apprêts,etc.

IlLATAiTE
[3,rue lescure,

'NATURELLE
Dans toutes les Bonnes Épiceries

Anciennes Usines Â. ROSTAND ék Fils, fVIARSEILLE

BAS
lOfij A HOOrTTBTO Pour hommes, laine mélangée,
UllkUuOL 8 B Lu mailles tories, q»

Sans précédent, la paire O O'xJ
a n n caleçons el gilets, coton couleur et écru, o' "VET
O Svl âmO B Tailtcs désassoriles. L'article O £ £&

aul
BS, rua Judaïque, Bordeaux. — Rebobinages de toutes MACHINES

électriques. - MATERIEL D'OCCASION DISPONIBLE i
Une Dynamo 120 amp., 'ISO volts, 500 tonrs.
Une Dynamo 130 amp.. H5 volt-, 970 tours.
Uno Dynamo 74 amp., 115 volts, f .300 tours.
Un Moteur 23 BIP, "Z'tO volts. 850 tours.
Un Moteur I» IIP 240 volts. 2(1(1 tours.
Un Alternateur tO kva, 115/200 volts, 1,500 tours.

(La Maison n'a aucune Succursale dans Bordeaux

SALONS de BEAUTÉ " COiŒDlÂ
COIFFURE de DAÏfES3R

Place de la Comédie, Bordeaux (Téléph. 24-79)

Nettoyage
de

Tête

Ondulation
sailli

Toutes
Teintures
au Henné

■■sa

Décoloration
■m

Postiches
en

tous Genres

HSTILUTION iliîTSlOIIE SFiEIIU FOUI LES SOINS DE U PESO
ParfumsJ.OAVERet foutes Marques de Parfumerie de Luxe

ARTICLES DE TOILETTE - PRODUITS DE BEAUTÉ

NOS MANTEAUX d'HIVER
SONT CONFECTIONNÉS en BEAUX TISSUS ANGLAIS

NOS MANTEAUX IMPERMÉABLES
Pour HOMMES, de FABRICATION ANGLAISE

NOS MANTEAUX IMPERMÉABLES
Pour DAMES, en belle CONFECTION FRANÇAISE

NOTRE INIMITABLE BONNETERIE
Demandes nos Catalogues illustrés

TUNMER
96, RUE Ste-CATHERINE, BORDEAUX

CIMPELLiftIE MIL'S
71, rue Sainte-Catherine, Bordeaux

LUNDI 11 NOVEMBRE, Gronde Vontc-ÏLoclamo
de CHAPEAUX CHAPELIER plus.leurs formes, a al QC
pour DAMES et FILLETTES Prix unique S UO

MESDAMES !
La IVIABSON MADELEINE LAFFITAU

3, rue Vital-Caries, 3 — Bordeaux
(Anciennement Miagasin Olitoet)

RETOUR DE PARIS
lient à votre disposition, u des prix normaux, les dernières nouveau és
en Robes, Manteaux, Tailleurs, Blouses, Imperméables, elc., etc.

Tout l'ECatoillement féminin.

VIDANGES IMMÉDIATES"
Se laire inscrire : Société d'Assainissement de Itoi'deaux-îianiieue

103, cours Victor-Hugo — JEtégAo®.

Disponible enMagasin
Tn, g nn A CI1ARIOTER et A FSE» TERTUU 5TO BOITE DE VITESSE

PERCEUSES A COLONNE pour 10. t5,16,25 m/m
AFFUTEUSES AUTOMATIQUES l'OUS GEA RES

DE LAMES DU SCIES A BOIS ET A METAUX
AFFUTEUSES pour MÈCHES

STOCK DE MANDRiNS & OUTILLAGE, <*«•
Mon SCHUTZ, Sié Ame, Fabrique de Machines

49, quai de liourregiie.
DCrueaUX Magasin : 49, cours Pasteur. »

% -■—m m —m—■ *

MATERIEL A VENDRE
Un pilon à vapeur force 1.000 kilos.
Deux machines A vapeur marine 50 HP et 35 HP.
3,500 traverses chemin de fer sapin voie normale.
Une grue à vapeur Pinguely 10 tonnes voie normale.
Une grue de carrière, ti tonnes, a vapeur.
Une grue fixe à bras rotative, 10 tonnes.
Un bardem- hydraulique, 35 tonnes-
Voie Dccauville. O"80. rails, etc.

SOMMES ACHETEURS
Tout matériel occasion, fefi*raïlle, fontes, cuivres, réaid#

métalliques, Usines entières.
S'adresser Etablis. J. BARREL, à La SEYNE S/MER (près Toulon^

§4FUjOiR 1*%^)ïIDES Guériso,i'.rense'i?:nem.ent,;l
liste, Marmande (Lot-et-Garonne).

gratuits Boucmjd, spéoia-

MALADIES DE 1.A FEMME
LtE FIBROME

Sur 100 Femmes, il y en a sa qui sont atteintes de
Tumeurs, Polypes, Fibromes et autres engorgements,
qui gênent plus ou moins la menstruation et qui ex¬

pliquent les Hémorragies et les
Pertes presque continuelles aux¬
quelles elles sont sujettes. La FEM¬
ME se préoccupe peu d'abord de
ces inconvénients, puis tout à coup
le ventre commence à grossir et
les malaises redoublent. Le FI¬
BROME se développe peu à peu,
il pèse sur les organes Intérieurs,
occasionne des douleurs au bas-
ventre et aux reins. La malade

s'affaiblit et des pertes abondantes la forcent à s'ali¬
ter presque continuehement.
r\T Tf CA IDE 1A toutes ces malheureuses il
VUE- r/Airllli 'faut dire et redire: Faites
une cure avec la

JOUVENCE de l'Abbé SOURY
qui vous guérira sûrement, sans que vous ayez be¬
soin de recourir à une opération dangereuse. N'hési¬
tez pas, car il y va de votre santé, «t sachez bien que
la JOUVENCE de l'Abbé SOURY est composée de
plantes spéciales sans aucun poison; elle est faite
exprès pour guérir toutes Les Maladies intérieures
de la Femme : Métrites, Fibromes, Ht ■"■irs. Per¬
tes blanches. Règles irrégulières el douloureuses,
Troubles de la Circulation du Sang, Accidents du
RETOUR D'AGE, Etourdissements, Chaleurs, Va¬
peurs, Congestions, Varices, Phlébites.
Il est bon de faire chaque jour des injections avec

l'HYGIÉNITINE des DAMES (2 fr. 25 la boite, ajouter
0 fr. 30 par boîte poux l'impôtl.
La Jouvence de l'Abbé Soury, 5 fr. le flacon dans

toutes pharmacies: 5 fr. 60 franco gare. Les 4 flacons
franco contre mandat-poste 20 fr. adressé Pharmacie
Mag. DUMONTIER, à Rouen.

Ajouter » fr £0 par flacon pour l'impôt.

\ Bien exiger la Véritable JOUVENCE de rAbbTsôurYl
| avec la Signature Mag. DUMONTIER l

Notice contenant Renseignements gratis




